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peu üe tenps event l'eutre affaire. 
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Qe = Et vous dites maintenant, dans votre affidavit, 
au sujet de ce crédit , que la Reichsbenk aurait mis à la 
disposition des SS un crédit de 7 à 12 millions, je crois, 
afin de payer un crédit que les SS avaient aupres d'une au- 
tre banque, et vous dites notanment que ce crédit a été pris 
en compte pour le financement de la construction de matériaux 
dans des usines dirigées par les و88‎ et employant des ouvrier: 


provenant des camps de concentration ? 


TénBin- Le financementm'intéresse moins ici, car cela fait 
partie de vos opérations bancaires. Le montant indiqué de 
7 à 12 millions n'avait rien dexagéré, mais ce qui m'intéres- 
se, c'est de savoir ceci : d'où savez-vous que cet argent 
devait servir à des usines SS, dans lesquelles de la main 
d'oeuvre provenant des camps de concentration était employée : 


D'où savez-vous cela ? 


Rə ~ La demande de crédit provenait du service éconormi = 
que des SS que j'ai déjà mentionné. Ce service avait un cer- 
tain nombre d'entrerrises dont la main d'oeuvre recevait 
des sommes d'argent®. Le banque d'escompte était prête à don- 
ner des crédits, mais seulement si cela avait la forme nor- 
male de crédits commerciaux, à savoir que le créancier de- 
vait nous remettre un bilan, nous faire un rapport péri odi - 
que au sujet de son activité, de l'état finencier, eto..., 
bref tout ce qu'un débiteur doit déclarer à son créancier. 

A cette occasion, les chargés de mission de services 


économiques ont parlé de leur Pr o gr anme + 


Plus lentement, témoin.‏ - وچ 


Re - Ce qui importait du point de vue monétaire, c'é. 
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tait que le compte de 88151 258 se trouvait pafticulièrement 
bas, On a demandé lors de la réunion des membres de la Gold- 


di skontbank pourquoi les salaires étaient si bas. 


Qs ~ On a donc parlé de cela. Est-ce que cette banque 
était identique à la Reichsbank, cu déperdait-elle également 


de l'accusé Punk, comment cela se passait-i1l ? 


Re = La Goldóiskontbank est ün institut auxiliaire créé 
dans les années aux alentours de 1920, C'est un Institut au- 
xilisire de la Reichsbank devant améliorer l'exportation et 
la production e Les actions étaient presque entièrement entre 
les mains de la Reichsbank. La Golddiskontbank avait un 
conseil à la tête duquel se trouvait le Président de 15 Reichs. 
bank, le Second Président était le Vice-Président de la Reichs 

fai sait partie 
bank, et toute une partie des membres/de la Direction de la 
Reichsbank , du Miri stère des Finances, du Ministère de 1'Eco- 


nonie, etc... 


LE PRESIDENT. - Ceci ne nous intéresse pss de Savoir que1 





les étaient les directives exactes de la Golddiskontbsnk, 


Qe = J'ai déjà dû vous interrompre tout à l'heure, et 
j'ai voulu vous dire que ce que vous avez raconté est sans 
importance pour le procès ; ce qui m'intéresse, et ce qui in- 
téresse le Tribunal, c'est de savoir si l'accusé Funk, pour 
autant que vous vous en souvenez, & eu connaissance de ces 
affaires, que dans de telles entrerri ses, on employait des 
gens qui venaient des camps de concentration. Le saviez-vous, 


ou ne le saviez-vous pas ? 


Re. ~ Je voudrais le supposer, mais je ne pouvais pas 


le savoire 


Qs ~ En tout cas, on savait que les crédits de vai ent 
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servir à ces usines ۶ Témoin, je ne peux pas être satisfait 

de ette réponse, car les SS, conme vous avez dû l'apprendre 
entre-temps, avaient différentes entreprises dans lesquelles 
il n'y avait pas 2 de main-d'oeuvre venant des camps de 
concentration., per exemple l'usine de porcelaine à Lahl, où 
11 ne devait pas y avoir de prisonniers de camps de concentra- 


tion. 


MR. DODD. - M. le Président, la Défense donne pratique- 


ment au témoin les réponses avant de poser les questions. 


Q. - Savez-vous queloue chose si les SS avaient également 
des entreprises dans lesquelles il n'y avait pas de prisonniers 


de camp de concentration ? 


Re = Evidemment, je ne connaissais pas toutes les entre. 
prises 600۳۴0۳3 ques deg SS, et je ne pouvais pas savoir si 
parni elles se trouvaient des usines employant, des prisonni ers 


uniquement, et d'autres pas, 


Qe = Est-ce qu'au cours de cette Conférence où l'on a 


parlé de ce crédit, l'accusé Funk était présent ? 


R. - Non, il n'était pas présent. C'était la méme procé- 
dure que nous emrloyions toujours, à savoir produire les procès- 


verbaux, 


Qe ~ Est-ce que l'accusé Funk a discuté avec ces personnes 
qui Présentaient des observations au sujet du compte de salai. 


re 7? 
Re - Non, 


Qe - C'était l'administrateur de 1a Golddiskontbank, ce 


n'était pas l'accusé Punk, n'est-ce pag ? 
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Re = None 


DR. SAUTER, - Dans ce cas, M. le Président, je n'ai pas 


d'autre question à poser à ce témoin. 


CONTEE-INTERROGATOIRE. 





M. DODD, = J'ai quelques questions à poser, M, le Prési- 
dent. A qui avez-vous parlé, en éhors des représentants du 
Ministère Public, depuis que vous êtes arrivé à Nuremberg 7 

Vous n'avez pas besoin de Pegardey des papiers, je vous 
demande simplerent à qui avez-vous parlé en dehors des repr é= 
sentants du Ministère Public, depuis que vous êtes arrivé à 


Nuremberg ? 


Re - Je ne connais pas exactement tous les noms, 11 y 


a eu M. Kempner, M. MargoliesS.... 


Qs = Je ne vous demande pas les noms des membres du 
Ministére Publio, je vous derande : à qui d'autres avez-vous 
parlé depuis que vous êtes arrivé à Nuremberg ? Vous n'avez 
Pas besoin de réfléchir beaucoup. AVEZ-VOUS parlé à de nom- 


breuses personnes depuis que vous êtes arrivé ici ? 
R, - Seulement, avec les co-accusés 
©. = Personne d'autre ? 
R, - Personne. 
Qe = En etes-vous absolument sûr و‎ 


R, - Absolument, oui, 


©. - Est-ce que vous n'avez Pas parlé au Dr, Stuckart 
sur le témoignage que vous ari وه‎ donné ce matin dans la Salle 


des témoins ? Répondez à cette 


questi on, 
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Re Le Dre Stuékart est un des co-accuséB, 


Q. = 39 ne vous derande pas cela, je vous demande si 
vous ne lui avez pas parlé il y a un jour ou deux sur votre 


témoignage dans ce cag ? 
R, س‎ None 


- 


Qe = ve crois qu'il est très important de vous rappeler 
que vous êtes ici sous serment. Je vais vous demander encore 
une fois si vous n'avez pas parlé au Dr. Stuckart sur votre 


témoignage, sur les faits que vous alliez dévoiler ? 
Re - Non, j'ai parlé de questions générales. 


` 


Q, = Vous n'avez pas parlé à quatre ou cinq personnes 


sur des témoignages cu sur des faits qui seront connus ici, 
Re -Non, absolument pas. 
Qe = Bien. Connaissez-vous un horme du nom de Toms, T O MS 


Re ~ Toms est un fonctionnaire de la Reichsbank qui était 


employé dans les sous-8018 de la Reichsbank. 
Q'- Vous le connaissez 7? 
Re -— Oui. 


©. = Vous lui avez parlé è ces objets déposés par les 


SS, par M. Puhl ? 
Re = M. Toms, non. 
Qs = Vous ne lui en avez jamais parlé ? 


Re -Non, je n'ai pas vu M. Toms à Nurenberg et je ne 


l'ai vu à Francfort que de loine 


Q+ Je ne parle pas de Nuremberg maintenant, Je digais 
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Re - Qui, comme il est dit dans l'affidavit. 


Qe = Ne vus occupez pas de cet affidavit. J'ai d'autres 
WC ^ 2 , » E as 2 Ps وحم‎ 0 es » - ] 2 
questions à vus poser, je suis très intéressé par cette que: 
3 4 "1 


tion du secret . Qu'ovez-vous ru dire à Toms sur le secret en 


. ۲ م 7 د‎ 
ce qui o^ cernrit ces 0420568 ? 


Re - Je dois ajouter que d'abord jhi parlé à M. Fogflecti 
parce qu'il était responsable, et à Toms plus tard, J'ai dit 


à ces deux messieurs qu'il était préférable de tenir la ques- 


Qe - Avez-vous dit qu'il 2511515 que ce soit un secret, 
et qu'ils ne devaient pas en discuter avec d'autres person- 
nes ? que c'était extrêmement secret, un tr^ctation spéciale, 
et que si quelqu'un vous posait des questions, il fallait dis 


qu'ils n'avaient pas le irit d'en perler ; avez-vous dit ceci 


e) 


à M. Toms à lrReichsbank 


~ 


C'est ce que je vous demmde. Pourquoi avez-vous dit‏ - ول 
à Toms qu'il ne devait pes en parler, qu'il était absolument‏ 
interdit d'en parler, que c'était extrêmement secret, si c'é-‏ 


tait une confidence ordinaire faite à un fonctionnrire de le 
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Reichsbank, étant donni 


Rə - Parce que M le Président Funk m'avait transmis 


personnellement ce d: 


" 5 ^ 5 
qe —Je crois qu'il y a peut-être quelque cmusion dans 
nos esprits. J'ai compris, e$ je crois oue d'rutres aussi dans 


hh.) 


cette salle, ce matin, que vous disiez à ih'ovocat de Funk 


^9 
(2 


que le secret att 


18 à cette transaction n'était pas extra- 
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ordinaire, mais simplement le secret ordinaire de ce genre 
de conférences auquel étaient sujets ls fonctionnaires de 
la Banque . Je crois qu'il n'en était pas ainsi. 

Re - Comme je l'ai déclaré tout à l'heure, cette af- 
faire s'est passée ainsi : les valeurs confisquées qui ve- 
naient àla Banque étaient en général refusées par nous, et 
si nous avons fait une exception ici, ùn secret particulier 


était nécessaire. 


Q. - Je voudrais que vous répondiez à cette question : 
témoin, est-ce qu'il n'y avait pas un secret spécial au 


sujet de ces dépôts faits par lesSS ? Vous pouvëz répondre 


par oui, ou non, 
Re - Pas reconn»issable pour moi. 


Q. - Alors, pourquoi disiez-vous à Toms que c'était 
äxtrêmement secret, qu'il ne devait pas en parlerà des 
géns qui lui en parleraient, et qu'il devait dire qu'il 


n'avait pas le droit d'en parler ? Généralement, vous ne 


disiez pas cela à vos subordonnés ? 


R.- Parce que moi-même, j'ai été instruit ainsi. 
Qe = C'est peut-être le cas, mais c'était un secret 


m ^" 
۱ 


spécial, ce n'était pas votre façon ordinaire de procé- 


der, 

R. - Les affaires confisquées qui venaient chez nous 
étaient refusées n général. Si là , nous faisions une 
exception, et qu'on le sache, il y aurait tout de suite 
un précédent pour les autres, c'est ce que nous dési- 

rions éviter. 


Q. - Vous ne vouliez pas non plus que cette question 


soit discutée au téléphone ۶ Vous demandiez plutôt aux SS 
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plutôt que de discuter au télé 
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simplement une ‘ansaction ordi- 


léphone, on ne savait jamais 


C 


w © 


parlé beaucoup au téléphone 


9 Hist-ce vous n'utilisiez 


uU 


qui 


ichsbank ? Je crois que vous re: 
it une roison spéciale dans ce 
n en parle au téléphone, et je 
au Tribunal quelle était cette 
omme je l'ai dit plusieurs 


rime abord un secret 


r ۴ بم‎ y» "^O 1 ^ ow c 5 2 
re, ce secret devait être respec 
versations téléphoniques. 

nóore pour dire que cette tran- 


saction d'un secret sp 


nc ME s "e ds. 7 à 
. Kempner que c'était une 
" 7, - 4 sko rt ; ~ 
que celaveut dire ? Cela veut 


n'est-ce pas ۶ 


m 


1 453 LO i 


nous le 3 


que 


(En 


pas. 


olus d'une fois pour lui 


س 


les dépês das SS, n'est-ce 


pelativement peu de f ; pen- 


car il pouvait difficile- 


demandé si vous le voyiez sou- 





disiez, ni quels 


^ E که نف‎ 
transaction 


venir dans votre 


e) 


it 


0 


phone Pourquoi si 


? 


۲۰ - Parce qu'avec le 


TU" 
إلى ک4‎ 
را‎ 


5 


qui entendait ce que vou 


seraient au ourant de ces 


Qe - Vous n'en avez pas 
vec l.s gens, n'est-ce pas 
jamais le téléphone à la He 
lisiez rès bien qu'il y ave 
cas nour ne pas vouloir qu'o 


crois que vous devriez dire 
151-5011 

Re — ba aison en د‎ tait, 
reprises, que comme on aesir 
particulier pour cette affal 
té alement lors de mes 

Qe - Et vous insistez e 
saction n'était pas une tran 


7 3 E Fá e 1 "» 
eZ 2 ۵ au Ur 


vous 


"Schweine 


dire 


Il fallait mieux 


- Vous avez appelé 


Qe 


demander comment arcrivsient 


pas ۶ 


R. - Non, j'ai vu Toms 


dang des mois, je ne l'ai p^ 


ment venir d mon bureau. 


ans 


0. - Je ne vous ai pas 











" MTL 


15/5/46 
vent, je vous ai 0691106 si vous ne l'aviez pas appelé au 
téléphone pour lui demander avec ۵ rapidité les dépôts 
entraient dans la Banque. 

Re ~ Non. Je n'étais pas intéressé dans cette affaire, 
4t là encore la Caisse aurait dû me produire une pièce quel- 


00 nque ۰ 


Q. - Bien, lui avez-vous dit d'entrer en contact avec 
le Brizadenfuehrer Frank ou avec l'Obergruppenfuehrer wolfi 
Re = Oui, je répète ce que j'ai dit tout > l'heure. 
Lorsque Pohl est venu me trouver il m'a dit qu'il chargerai! 


ces cens de foire ces affaires avec la Reilchsbank, et ce 


١ — 


(D 


sont les deux noms que j'ai communiqués à la Caisse. 
Q. - Quel était le nom sous lequel étaient connus ces 
dép8ts è la Reichsbank ۶ 


y "n 3 A 4 ^. à A + rm X A bl c 4 $ 
Re - Le nom de 900 ts la Reichsbank ne m'a été 


dit qu'à Francfort, des dossiers 

Qe - Ne connsissez-vou pas ie nom Melmer, MELMER ۶ 

Re. — À Francfort, oui. 

Qe - Est-ce qu'à? une occasion, vous ng X'ovez pas ap- 

pelé au téléphone M. Toms pour lui demander comment mar- 

chaient les dépots Melmer ? 

R. - Je n'ai pas très bien compris, s'il vous plaît. 

Q. - J'ai dit : n'avez-vous pas au moins une fois 
appelé au téléphone M. Toms à la Reichsbank, et lùi avez- 
vous demandé où en étaient lesdépôts Melmer ? 

R. - Non, je ne pouvais pas du tout poser cette ques- 
tion, car je neconnaissais pas le mot de Melmer. 

0. - Vous ne saviez pas que Melmer éta. t le nom d'un 
homme des SS ©? 


R. - Non, je ne le savais pas. 


Qe = Je voudrais quexuxxr vous regardiez un offida- 
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vit de M. Toms du 6 mai 1946. Vous l'avez déjà vu n'ésti- 
ce pas ? Répondez à cette question, s'il vous plaît. Té- 
moin,Rous avez vu cet affidavit hier, celui que je viens 


de vous faire donner ? 


R. - Ici, oui. Vous verrez dans le paragraphe 5 que 
Toms qui a fait cet affidavit dit qu'il a été vous voir 
et que vous lui avez div que la Reichsbank recevait les 
épôts des SS, et que les 55 délivraient les biens, à 
gavoir de l'or, de l'argent et des mo n&ies étrangèress* 
et qu'ils avsient l'intention de donner d'autres biens, 
des bijoux et qu'il fallait trouver un moyen d'en dis- 


de 
poser."Il vous avait suggéré k,l. Puhl,gzur transmettre 


- 2 


les articles à la Reichshaupitkasse و‎ comme on avait fait 


e 
dans le cas du bilan de la Wehrmacht و‎ ou que les arti- 
cles seraient donnés par le Reichsfuehrer SS direc tene nt 


comme dépots afin que la Reichsbank n'ait plus à s'en 
occuper, comme dans le cas des biens juifs confisqués. 
"Puhl continua en disant que cette conversation © 
passa peu de temps, environ deux semaines, avant la pre- 
mière livraison qui se passa le 26 Août 1942. La Conver- 
sation eut lieu dans le bureau de M. Puhl, personne d'au- 
tre n'était présent.gë ne me souviens pas si M. Fromm- 
knecht était présent tout le temps. Puhl, lui, dit qu'il 
ait très important pour lui de ne pas discuter de ce- 
la avec quelqu'un d'autre, que c'était très secret, que 
c'était une transaction spéciale, et que si quelqu'un 
posait des questions, ول‎ devais dire que je n'avais pa 
le droit d'en parler." 
Page suivante, paragraphe و8‎ li; Toms dit : 
" y. Puhl me dit cue si j'avais des questions à 
poser à ce sujet, je devais me mettre en contact avec 


le Bfigadenfuehrer Frank ou avec le Gruprenfuehrer ou 


l'Obergrunrenfuehrer Wolff des SS. Je me souviens avoir 
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reçu le numéro de téléphone de ce bureau, et je crois 





me souvenir qu'il m'a été fourni par M. Bihl. J'appelais 
le Brisadefuehrer Frank à ce sujet, et déclara que les 
livraisons seraient faites par camions et seraient sous 
les ordres d'un SS du nom de Melmer. La question fut dis: 
cutée si Melmer serait en uniforme ou en civil, et 
ne pas 
Frank décida qu'il vallait mieux que Melmer/soit/en 
uniforme,".... etce. 

Puis, paragraphe 10 : 

"Lors de la première livraison, quoique Mélmer fut 
en civil, un ou deux SS en uniforme étaient de garde 
et après une ou deux livraions, la plupart des gens 
dans la Hauptkasse, et presque tout le monde dans mon 
bureau, connaissait les livraisons SS." 

Puis plus loin, paragraphe l2 : 
"Inclus dans la première déclaration envoyée par 
signée 

la Reichsbank et EgExzyÉE par moi, à Melmer, se trou- 
vait une question concernant le nom du compte à qui on 
devait accréditer ces biens. En réponse à cela, je 
reçus oralement le conseil de Melmer qu'il devait être 
accrédité pour le compte de "Max Heiliger** Je confir- 
mais ceci au téléphone avec le Directeur d.. Reich, 
par le directorat du Ministère des Finances. Après quel- 
ques mois, Puhl m'appela et me demanda comment et où 
en étaient les livraisons Melmer. Il me suggéra que 
peut-être elles pourraient bientôt se terminer. Je cou- 
muniguai à Puhl la façon dont les livraisons se fai- 
saient, il semblait qu'elles augmentaient." 

"Une des premières allusions aux sources de ces 
articles eut lieu lorsou'on remarqua qu'un paquet de 
billets de bangue était contrôlé et étiqueté "Lublin". 


Ceci se passa en 1943, au début de l'année. On eut une 


autre allusion lorsque certains des articles portaient 
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le timbre "Auschwitz". Nous savions tous que ces en- 
droits étaient des camps de concentration ; Ce fut à 
la dixième livraison, en novembre 1942, que XEXEX des 
dents en or ap»arurent. La quantité des dents en or 
devint extrêmement importante." 

Et un autre paragraphe ... mais je voudrais atti- 
rer votre attention sur le fait que Toms dit que vous 
l'avez appelé et que vous lui avez ۵ mandé où en étaient 
les livraisons Melmer, et aussi sur le fait que vous 
avez insisté auprès de lui pour obtenir le secret. 

Maintenant que vous avez revu cet affidavit, vous 
vous souviendrez qu'hier vous avez dit que cet affida- 
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vit était absolument vrai. Maintenant, je vous demande 
de nouveau s'il y avait un fait spécial pour sarder 


secrètes ces transactions ? 


B. - Lors de la lecture de cette déclaration; LE 
est clair que le désir de secret provient des SS. Cela 
est conforme à ce que j'ai dit tout à l'heure, que les 
53 désiraient que l'on garde le secret sur tout ceci. 
Ce désir alla si loin qu'ils inventèrent Le nom de "Max 
Heiliger" pour la circonstance, dont le compte devait 
être géré par le Ministère des Finances. 

Ceci se couvre avec ce oue j'ai dit que ce secret 
particulier était désiré par 8 SS et allait jusqu'à 
l'envoi de la contre-valeure 

En ce qui concerne la seconde objection, que j'au- 

ne 
rais parlé à Toms, je/me souviens pas d'une telle dé- 
claration selon laquelle j'aurais eu un tel entretien و‎ 
avec les nombreuses conversations que j'avais : 
que, je ne voulais p&s non plus aller le voir. 


Je ne me souviens pas avoir dit "livraisons Mel- 
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ner". On a pü*s'en servir afin de dire brièvement de 
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L'accusé Goering savait quelg 
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pôts, n'est-ce pas ? Maintenant que nous parlons de 
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cette question, qu'en savez-vous ^5 


Re- Si M. Goering savait quelque chose de ces af- 
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ription de cette affaire, 
s d'abord vous demander : on dit dans 
le premier paragraphe "selon accord confidentiel 
des services publics 
Qui était ce chef ? 


C'était M. 


un 
oral entre 


vous et le 


Chef d'un 
de Berlin", 


Hé - ۱ rsation 
dont nous avons parlé ce matine 


Q. - C'était M. Pohl des 55, n'est-ce pas 
Re — Ouis 


Qe = 


Pohl, et c'est 8 


? 
t c'est de cetté tr 


ansaction que 
le memorandum 5 
Re س‎ 


C'est un rapport de notre caisse, 
évité ici, 


et on 8 


GA 


mot de SS Ser- 


dans le sens du secret, ie 
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vice Economique, ou autre, et on s'exprime plus généra- 
lement "le chef d'un seriice berlinois". 

©. = Et plus loin, dans le paragraphe, il fait men- 
tion des objets qui entreront et qui seront désignés 


sous le nom "compte Melmer". C'est le nom que je vous al 


demandé de reconnaître, n'est-ce pas ۶ 


Ré - Je n'ai pas compris la question. 
Qs — La dernière question de ce paragraphe dit 4 


"tous les objets qui entreront seront désignés sous le 


nom de "compte Melmer" و‎ et c'est ce que je vous ai 


J 


demandé il y a quelque temps, et vous m'avez dit que 


Vous ne connaissiez pas ce 0 


Xe — De ce rapport, vous verrez que je n'ai pas 
pu le connaître, car la caisse elle-même faisait  men- 


tion de cette information sous le nom de "Melmer". 


Q. -Je crois que si vous le lisiez, vous me di- 
riez le contraire. Selon l'accord oral confidentiel 
entre vous-même et le chef Pohl des SS, la Reichsbank 

vente 
s'est emparée de la Xanxxe des monnaies étrangères et 
locales, des objets d'or et d'argent, etc... sous le 
nom de "Melmer". 
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Vous ne voulez pas me dire que votre banque, vous 
qui 
taxt xxxx étiez Vice-Préstdent, vendait sous un nom 
des choses que vous ignoriez. C'est vous cui êtes un 


homme expérimenté qui dites cela à la Cour ? 


Re - Oui, le mot "Melmer" n'est jamais tombé en 
ma présence, mais nos directeurs de caisse pouvaient 
g! 
donner un nom code à leurs cliens gm'ils ne désiraient 


pas donner leur propre nom, et c'est de cette possibili- 


té cue la Caisse s'est servie. 


Qe - Vous observerez due c'est la seconde fois, 
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depuis ce matin, que nous tombons sur le mot "Melmer". 
Me Thoms a pu utiliser ce mot en lui parlant, mais 
nous trouvons ce mot dans un de vos propres memoranda, 
un des documents capturés. Et vous dites toujours que 
vous ignorez ce mot ۶ 

Re — Justement parce que ce memorandum n'est pas 
fait pour moi, mais pour le spécialiste de la caisse, * 
justement pour le mettre au courant de ce qui était 
convenu. L'on peut voir pourquoi cette dénomination a 


été prise. 


و 


M. Puhl, pouvez-vous me regarder une minute ?‏ - وي 
N'avez-yvous pas dit au Lieutenant Meltzer, au Lt. Mar-‏ 
colies et au Dr. :empner = ils étaient tous ensemble -=‏ 
que toute cette affaire avec les SS était simplement‏ 
et vous‏ و et de commérage dans la Reichsbank‏ 


4 2 


voyez ces messieurs, il y en a deux qui sont assis à la 


- 


^ La ^ ۰ 


table du Ministère Public, et uj à côté de mois je vou- 


drais que vous réflécnissiez avant de répondre à cette 


Re - Nous en avons parlé, nous avons dit que le 
secret n'était pas gardé, car finalement on ne peut 
pas toujours garder le secret dans une banque, mais ce- 
la n'a rien à voir avec ce que nous avons dit. Nous 
parlons des détails techniques d'une telle affaire qui 
ne sont pas connus d'un milieu plus étendus Le fait 


en général, nous ne pouvions pas l'éviter. 


©. - Non, vous ne comprenez pas. Nousfe parlons 
pas de cela. Vous ne pouvez pas vous empêcher de vous 
en souvenir, cela s'est passé il y 3 un jour ou deux. 
Vous avez eu une conversation avec ces Messieurs, n'est- 


ce pas, et je vous demande maintenant si vous ne leur 


avez pas dit que toute la transaction des SS avec la 
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Bandue était de notoriété publique dans la Banque ? 


qd 


Re - Il y avait des rumeurs générales au sujet de 
cette opération dans la Banque, mais le détail natu- 
rellement n'était pas connue 


T1 HD . 


Qe - Est-ce que vous vous faites du souci pour le 
rôle que vous avez joué là ? Je crois que c'est une 
question juste, étaht donné votre témoignage. Est-ce 
que vous vous faites du souci pour ce que vous avez fait 


dans cette affaire ? 


Re = Non. Evidemment, je n'avais rien à voir dans 
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, ۰ 1 


cette affaire une fois qu'elle était c ommencée. Mais 
comme vous le voyez dans l'affidavit, de M. Thoms, il 
avoue lui-même que pendant des mois il ne m'a même pas 
vu. Dans les réunions de la direction, cette affaire 
n'a jamais été produite, et jamais on n'a reçu de 06 083 - 
sion. 

Qe - Vous savez que lorsque l'accusé Funk était a 
la barre, il a dit que c'est vous qui lui en avez par- 
lé de cette affaire des SS le premier. Est-ce votre ver- 


sion ? 


Re = Non. Mon souvenir est tel que le premier en- 


tretien am eu lieu avec le Président Funk et qu'il m'a 
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B 4 zd EN oepa «ré a CC Anann nronÂm lee‏ فت ی 
que nous 6۷ 10108 renare service aux oo pour prenare acs‏ 


dépôts. On s'est servi de ce uot. 


Vous l'avez dit d'une taçon un peu plus for-‏ - وه 
te l'autre jour, lorsque vous avez dit que vous imagi-‏ 


niez"Himuler me parlant, au lieu de Funk". Est-ce que 


5 
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Vous vous en souvenez ۶ 


ya ۰ ۰ ۹ ~ nn: ; c 2 بم جح دده‎ 5 = v^ 
Re - de n'ai pas compris la derniere questione 


Qe - Ce n'est pas très important. Est-ce que vous 
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savais pas comment ce 
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demande simplement si 


vaimgmt là . Vous saviez qu'il y avait là des pièces de 
monnaies, et vous saviez qu'il y avait également diffé- 
rents articles. Ce sont les seules choses mentionnées, 
excepté les dents en or, et c'est la seule chose que main- 
tenant vous semblez n'avoir jamais connue. 

Re — Oui. En général, je savais qu'il s'agissait 
de valeurs en or et en devises et de bijoux, je le ré- 
pète encore une fois. 

Qe = Des bijoux. Donc, maintenant, les seules cho- 
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quoi ne répondez-vous pas à ma question ۶ Cela ne vous 
prenar c Das یا‎ 1 2 d ILLS ten 03 ٠ N , en est-il pas 22118 1 La 
"^ m ١ کر وپ د ب " بحم نم‎ " — m «4 ۳ AA نلف‎ de 

seule chose que vous ne connaissiez pas,c'était l'or 


dentaire . N'est-ce pas exact ? 
Re — None 


Qé — Qu'est-ce qui est encore mentionné qe vous 


R. - Par exemple, on parle encore de cadres de lu 
nette. 
Qs — Vous ne saviez pas cela non pius ? Alors, ce 


sont les deux choses que vous ignoriez ? 


n 1 i v D eem 13 ۱ = . d $44 — PR 7 aam او‎ 
Q. = Ce sont les deux seules choses que vous igno 


Rə - On m'avait informé, en général, du mot de 


"bijouterie". 


"^ 


Qs — Les deux sujets pour lesquels vous avez le 
plus de souci sont donc les montures de lunette, et l'or 


1 


dentaire. Je n'zi plus de question, M. le Président. 


DENT, - Un instant je vous prie. Avez 





vous une copie de votre affidavit devant vous ? 
LE TEMOIN, - Du 3 Mai, oule 
LE PRESIDENT, - N'en avez-vous qu'une copie 5 


"x fri UCT Sn 
LE TEMOIN 5 


22152111386 - Je vais regarder. 


Oui, je n'en ai qu'une copies 





vous pries 


Ce document sera authentifié et formera une 
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partie du dossier. Il vaut mieux lui donner son juméro 
approprié. 

M. DODD. - M. le Président, il est déjà versé au 
dossier, non pas ce document-là en particulier; MEXE 
le document que le témoin avait devant lui, mais l'ori- 
ginal ۰ 

LE PRESIDENT, - Justement, il y 8 là un certain 
nombre de notes manuscritese M. Dodd, il vaut mieux 


que vous regardiez le documente 


Mi DODD. - Très bien. Je crois qu'il deviendra 
la pièce des Etats-Unis USA 851. 

Je crois qu'il y a encore une question qui pourrai! 
être utile au Tribunals ۰ Puhl, personnellement, vous 
avez personnellement tapé vous-même une partie de cet 


* + 


affidavit, ou en tout cas; écrit, dicté ? 


R. - Un projet terminé m'a été présenté, et je 
l'ai échangé de cette ۰ 

LE PRESIDENT. = Un moment. Et ensuite, vous l'a- 
vez signé après l'avoir reçu ? 

LE 7211011. - (Signe de tête ). 

LE PRESIDENT. - Ne hochez pas la tête, répondez. 
Vous avez dit qu'un projet vous avait été présenté, et 
que vous l'avez signé ensuite ? 

LE TEMOIN.- Oui. 

M. DODD. - Est-ce que vous avez marqué sur ۷ 4 
riginal vos initiales, à chaque passage Que vous Vou- 
liez transformer ? Est-ce exact ? 

R. - Non, nous l'avons recopié, il a été pris à 


nouveaue 


Qe - Je sais, mais avant que le texte n'ait été 
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refait, est-ce que vous n'avez pas marqué des passages 
que vous vouliez transformer, et est-ce que vous n'avez 
pas dit comment vous vouliez les transformer * 

Re - Oui, mais c'était insignifiant, par exemple 
le mot "Reichsbank" était remplacé par "Gold Discount 


Bank", 6100 e“ 


Q. - Je croyais que cela pourrait être utile pour 


le Tribunal de savoir quelles sont ces initiales ? 


LE PRESIDENT. - Un instant. 

M. BIDDLE», - Témoin, je veux vous poser quelques 
questions : la première chose que vous avez entendu 3 
suiet de ces transactions venait de la part de l'accu- 


sé Funk, n'est-ce pas 
j 
Re — Oui « 
Qe - Est-ce que Funk vous a dit qui lui avait 


parlé de ceci, parmi les 58 ? 
Re = hHimmiere 
0. - Himmkèr avait parlé à Funk à ce sujet ? 
Re — Ouie 


Qe - Qui d'autre était présent avec Himmler et 


Punk, lorsqu'Himmler en a perlé à Funk ? 
Re - Cela, je l'ignore. 


Qe =- Vous ne savez pas sk Pohl s'y trouvait 
Re - Non, cela je ne puis l'affirmere Je peux 
dire que de prime abord le nom du Ministre des  Finan- 
ces a été cité. Si personnellement, il était là, je 

l'ignore. 
Q. - Est-ce que Funk vous a dit ce que Hiumler 


lui avait dit ? 


Re — Il l'avait prié de mettre à la disposition 
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des SS les installations de la REichsbank 


Qs - Peu de temps arrès cela, vous avez Saisi de cette 


question la réunion du Conseil des Directeurs ? 


Re - Oui. 
Q. ~ Est-ce que Funk assistait à cette réunion ? 


Re. - Non, il n'y était pes. 

Qa ~ Qu'avez-vous dit au Cori té des Directeurs ? 

R. = .'si brièvement fait un rapport sur la transaction. 
©. - Que leur avez-vous dit ? 


Re = En peu de mots, j'ai décrit mon entretien avec M, Funk, 


ma Conversation avec M. Pohl, et j'ai confirme le fait que 8 


Reichsbank devait prendre dans ses sous-£8018 des valeurs des SSe 


Qe = Est-ce que le Cori té des Directeurs a approuvé cette 


action ? 


R = Qui, il n'y avait pas de contradiction, ni d'ob iec- 


tion, 


Qe - Cependant, l'accusé Funk,lui, a dit que ces ob jets 


venaient de l'Est, n'est-ce pas ? 
H, - gui. 


Qe ~ M avez-vous compris par cette phrase “venaient, de 


l'Est" ? 


E, - En général, c'était le Pologne occupé, meis évidem- 


ment on aurait pu y comprendredes territoires russes. 


Q. = Vous saviez que c'était une propriété confisquée, je 


pense ? 
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Maintenant, vous avez dit à Pohl que la Banque‏ - مج 
rendrait certains services en s'occupent de cette propri é=‏ 


té, n'est-ce pas * 


Re = Pohl me prie de mettre les bons Services de la Ban- 
que à la disposition de ces gæns. C'est ce que je lui ai pro- 


POSÉ» 


Qe = Est-ce ce que ces services prévoysient que l'on 
prendrait des biens, qu'on les mettrait dans des و5868‎ après 


les goir inventoriés ? 
R, = Mon, on n'a pas parlé dé celse 


Qe + Je ne vous ai pas demandé si on avait parlé de 
cela, je vous ai demandé si les services comprenaient 1a 


mi se en sac de ces biens ? Est-ce ce que vous avez fit ? 


Re = Quies Cela dépendait de la décision du Directeur 
des Caisses ; s'il le croyait nécessaire, il pouvait le 


fai res 
Qe = Est-ce que cela a été fait ? 


Re. — Cela, je ne puis pas le 8890117٠. C'est une affaire 


de cai 8848© ۰ 


S AU + = M. le Président, je voudrais encore 


poser deux questions très brèvese 
LE PRESIDENT. = Très bien, Dr. Sauter. 


Qe = La première question, témoin, est celle-ci : on 


vous 5 demandé à qui vous aviez parlé ici, à Nurenberg ? 


Re = À Nurenberg ? 
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Qe = Oui, à Nuremberg. Nous avons entendu que différents 
messieurs du Ministère Public ont parlé de cette affaire avec 


VOUS e 


Je voudrais que vous confirmiez ceci : Vous ai-je parlé ? 
R, - Non. Je vous vois aujourd'hui pour la première fois, 


Qs « C'est ce que je voulais faire constater. 

Deuxième question : je serai intéressé à savoir quelque 
chose que vous avez déjà confirmé, mais après l'objection du 
Ministère Public, je veux l'entendre à nouveau : lors de toutes 
ces conversations, ou dans les documents produits maintenant 
que vous avez lus, est-il question qu'il s'agit de biens pro- 


venant de camps de concentration ؟‎ 


R4 - Le mot "camp de concentration" n'est tombé ni dans 
la Conversation avec M. Funk, ni dansla conversation avec 


M? Pohle 


Qe = De sorte que M. Funk n'a pas fit d'indication à ce 
sujet ? 


R, = Non, 


S ER, - Dans ce cas, M. le Président, de n'ai pas 


d'autre question à poser. 


LE PRESIDENT, - Le témoin peut se retirer, et le Tribunal 


a journeras 


IKXTRIEUNXEXSE SUSPENSION D'AUDIENCE DE I5 MINUTES 
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LE PRESIDENT. - Monsieur Dodd, vous avez versé au 
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dossier le document 3947, n'est-ce pas ? 


M. DODD. - Oui, Monsieur le Président, je l'ai 


versé comme pièce des Etats Unis 850, je crois. 


LE PRESIDENT. - Oui, cette copie de 1l'affidavit 


c'est 16 85I, n'est-ce pas ? 
M. DODD. - Oui, Monsieur le Président, 


LE PRESIDENT. - Vous le verserez au dossier plus 


tard, n'est ce pas ? 


M. DODD. = Oui, Monsieur le Président ; çû n'était 
pas assermenté, j'ai le témoinici. Je ne veux pas prolonger 
la chose mais je voudrais verser cet affidavit au dossier dès 
que nous aurons obtenu 16 serment. Ce témoin n'est pas pri son- 


ni aF, Monsieur le Président. 
LE PRESIDENT. - Vous voudriez le citer maintenant ? 


M. DODD. - On devait l'appeler, Monsieur le Pré- 


sident ; je demenderai qu'on le fasse le plus tôt possible. 


LE FRESI DENT. - Si vous désirez le contre-interro- 





ger, nous pourrions peut-être l'appeler maintenant, 
M. DODD. - Oui, Monsieur 1e Président, 


LR SEIDL. = Monsieur le Président, je prends la 


parode en remplacement du Docteur Kauffmann, avocat de Goering 


L'accusé Goeringm'a prié de poser certaines 0116 8- 
tions su témoin au couts de son interrogstoire, Ces questions 
se trouvent vrai semblablement en liaison avec le document que 


le Ministère public a produit su cours de son contre interro. 


gatoire et qu'il a Souris au témoin. - Il S'agit du docu- 
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ment 3947-PS - Le Ministère Public a cité un extrait qui fi- 


gure à la page 2 de ce document sous le paragraphe 3 ; cet 
alinéa Conmence par les mots : 
" Le Maréchal du Reich 


" allemand plénipotentisire pour le Flan de Quatre..." 


LE PRESIDENT. - Dn instant, Docteur Seidl. Si vous 
désirez poser des questions au témoin au nom de l'accusé Qoe- 
ring, vous pouvez le faire et nous ferrons comperaftre Puhl 


de nouveaue 


IR SEIDL. - Monsieur le Président, la difficulté 
n'est pas là. L'accusé a déclaré - à mon avis, avec raison - 
qu'il ne pourrait Lo ser ses questions eu témoin sur des ba- 
ses raisonnables si on ne lui donnait pas la possibilité de 
lire préalablement le document sur lequel s'est appuyé le 
Ministère Public. C'est pourquoi pendant le contre-interroga- 
toire, j'ai fait sounettre à l'accusé Goering le docurent, 
3947-PS, j'ai voulu le lui remettre, on me l'a refusé, en 
s'appuyant sur un ordre donné par le commandant, de la prison, 
ordre stipulant qu'on n'avait plus le droit de soumettre des 


docurents à des accusés dont le cas avait déjà été trai tés 


LE PRESIDENT. - Bien que le document ait, été lu au 





ricro, l'accusé Goering et vous-même désirez certainement, voir 
le document mais le témoin peut être appelé pendant l'audien- 
ce. Vous pouvez voir le docurent ainsi que l'accusé mais le 


témoin doit être appelé tout de suite pour les questions. 


DR SEIDL. = On a donné lecture de quelques extr: te 





seulement de ce document et à mon avis l'accusé Goering est 
dans Son bon droit en di sant qu'il a besoin de voir le docui 


rent avant dé poser des questions pertinentes. Je crois qu'ii 


n'y a que deux possibilités : le Ministère Public renonce à 
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négliger les accusés dont le ces est dé à réglé, méme en con- 
tre-interrogatoire, ou l'on donne aux accusés la possibilité C: 
prendre connaissance des documents nouvellement introduits dc: 


le procès et dont on ne lit que des extraits. 


LE FRESIDENT.- Dans le document en question, il n'y 
a, au début d'une page, qu'un seul paragraphe qui intéresse 
Goering ; ce paragraphe a dé jè été lu. Cela tient un peu plus 
d'une page dans le texte 528183138. Je crois que vous avez une 


traduction sllemande sous les yeux. 


DE SEIDL. = Il y a trois pages et demi dans mon 


document. 


LE PRESIDENT. = 11 n'y a qu'un seul psragrahe qui 


s'applique à Goering. 


IR SEIDL. - Monsieur le Président, il s'agit Simple- 
ment de la question de savoir si en cours d'audience j'ai le 
droit de soumettre cette photocopie à l'accusé Goeringe Si 
cette possibilité existe - et je ne vois pas de raisons pour ci 
que 6618 ne $e produise 288 - je me trouversi dans trés peu 
de temps en mesure de poser des questi ohs pertinentes su té- 
moin Puhl. Mais, à mon avis, l'accusé ۵ raison de dire qu'avec 
de seuls extraits on ne peut prendre position sur un document 


quelconque, d'une facon vsleble, 


M. DODD. - Monsieur le Président, je voudrsis noter 
que le Docteur Seidl a eu le document ; je voudrais que le Tri. 
bunal Sache que nous n'élevons aucune objection contre le fait 


que des mesures de sécurité scient prises, 


LE PRESIDENT. = Le Docteur Seidl serait peut-être 





Satisfait que nous ordonnions le rappel du témoin à 2 heures, 


afin qu'il puisse lui poser les questions qu'il désire, et 
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naturellement, i1 sura le document. 11 a le document en ce mc: 


rent. Et Goering aura le document également. 


IR SEIDL. - Mais voilà précisément la difficulté, 
Monsieur le Président. J'ai le document, mais, vu les ré- 
glements en vigueur, l'accusé Goering ne pourra pas en pren- 


dre connaissance. 


LE PRESIDENT. - Remettez le document à Goering 


maintenant. 
DR SEIDL. - Je n'ai pas le droit de le faire. 
LE PRESIDENT. - Mais, je vous dis de le faire. 


Docteur Sauter, désirez-vcus contre-interroger 


Thoms, celui qui a fait la déclaration ? 
DR SAUTER. - Ouin par fsi tement, 
LE PRESIDENT. - Vous désirez le faire ? 
DR SAUTER. - Oui, Monsieur le Président. 


M'autorisez-vous à ajouter quelque chose au sudet 


de ce que vient de dire le Docteur Seidl ? 


Il ne s'agit pas simplement dé ce seul document 
dont le Docteur Seidl vient de faire mention et qu'il voulsit 
remettre à l'accusé Goering. Il s'agit là d'une question de 
principe. Il s'agit de savoir si un avocat a le droit de 801 
mettre à un accusé des documents, en cours d'audience, Jusqu' 
ici, cela avait été autorisé, puis la police a établi que 
les accusés dont le cas avait été provisoirerent PéBlé ici 
n'avaient plus le droit de recevoir communication de docu- 


ments de la part de leurs avocats dans la Salle du tribunal. 


Nous, avocats, consiüérons cela conme un hendicap psrce que - 
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et le cas de Goering le montre une fois de plus - il peut 6 
produire le cas qu'un accusé soit encore intéressé aux débats 


méme dans un cas ultérieur au réglement du sien. 


C'est pour cela que je voudrais que le Tribunal 
Statufi&át pour qu'à l'avenir les avocats soient autorisés, 
méme pendant l'audience, à remettre aux accusés des documents 


même si le cas particulier a dé à été traité. 


Voilà ce que Monsieur le Docteur Seidl voulait vou: 
demander »م‎ 


Puis- je faire observer quelque chose ? 


LE PRESIDENT. = Un instant. 


Docteur Sauter, vous désirez ajouter quelque chose 


à votre déclaration ? 


DR SAUTER. = Oui, pourrais-je encore attirer l'at- 
tention du Tribunal sur ceci : jusqu'ici, nous n'avions pas 
le droit de présenter aux prisonnier? les docurents qui nous 
sont Souris hors de la chambre d'audience attenante à la pri- 
son. Lorsque j'ai des documents que je désire soumettre à mor 
client, je suis obligé de lui en donner lecture dans cette 
Chambre, et lorsque 15 avocats s'y trouvent en même temps, 


c'est presque impossible, 


LE FRESI DENT. - On vient de remettre le document 
à l'accusé Goering à l'instant même. Docteur Sauter, le Tri. 
bunal estime que tout document renis à l'avocat peut égale- 


ment être renis à l'accusé, son client, par l'avocat lui-même 


DR SAUTER. = Nous vous sommes très reconnaissants, 
Monsieur le Président et nous espérons que nous ne nous heur. 


terons pas à des difficultés d'exécution, maintenant que vous 


avez statué supr le C28. 
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LE PRESIDENT. = Et maintenant, désirez-vous contre- 


interroger Thoms ? 
DR SAUTER. - Oui, Monsieur le Président. 


LE PRESIDENT. - Est-ce que Thoms est ici ? Peut- 


on le fsire comparaître tout de suite ? 
M. DODD. - Je crois qu'il n'est pas bien loin dici 


LE FRESTDENT. - Meréchal de la gour, pourriez-vous 


voir 81 l'on peut le faire venir 3 


M. DODD. = Je ne l'ai pas encore vu, Monsieur 6 
Président. 
LE PRESIDENT. - Oui, mais en ce qui concerne le 


contre-inter:ogatoire, on peut le fsire venir, n'est-ce pss ? 


IHE MARSHAL. = Il ÿient tout de suite, Monsieur 
le Président. 


M. DODD. - On m'a dit qu'il arrivait justement 


et qu'il était dans le bureau du kitau Lieutenant Meltzer. 


LE PRESIDENT. - Par conséquent, on pourra 1e faire 


comparaître cet après nidi, après l'autre témoin. 


LE PRESIDENT. - Maintenant, Docteur Siemers, dési- 


Pez-vous prendre la parble 7? 


DE SIEMERS. = ( Avocat du Grand Amiral pocteur 
Eric Raeder ) 

Messieurs les Juges, je désire vous faire remar- 
quer que j'ai l'intention de présenter mon affaire de la fa- 
qon Suivante : je voudrais me conformer à la suggestion du 


Tribunal et entendre Raeder en quali té de témoin su sujet des 


documents que le Mini stère Public a produits à la charge de 
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l'accusé. J'ai souris tous ces documents à Reeder de façon à 
ce qu'il les ait sous les yeux lorsqu'il sera au banc 8 
témoins et pour qu'il puisse suivre exactement le question- 


naire que je lui présenterai.» 


La Délégation britannique a bien voulu fsire réu- 
nir dans un volume qui porte le numéro 10-A, tous les docu- 
ments n'ayant pas encore été produits dans le cas de Raeder. 
Je pense que le Tribunal a ce volume de documents sous les 
yeux. 


LE FRESIDENT. - Oui, 


DH SIEMERS. - Pour simplifier le travail des audi- 
teurs, je citerai les pages des documents, du livre de docu- 


ments anglais 10-A. 


D'autre part j'ai l'intention - si le Tribunal le 
juge bon - de préscnter également les documants de mon livre 
de documents en liaison avec les questions que j'ai l'intenti 
de poser, 

Je vous remercie, 


RAE DER 
Je prie par conséquent le Grenå Amiral Beermitz de 


venir à la barre des témoins. 


©. - Veuillez dire votre nomg en entier 


Re - Eric RAEDER 


9. - Répétez après moi les termes du serment : 


" Je jure par Dteu tout puisssnt et oımi Sci ent de 


dire la vérité, toute la vérité, rien que la vérité " 


( le témoin répète les termes du serment, ) 


Vous pouvez vous asseoir. 





We rar DT 





Q. - Mon sieur le Grand Amiral Raéder, je vous prie 
tout d'abord de bien vouloir &ixa&xsuxTPkbunslx présenter 6 
vement au Tribunal votre biographie et le déroulement de vo- 


tre carrióre., 


R. = Je suis nó en 1876 à Wansbeck près d'Hanbourg 
Je Suis entré dons le Marine en 1894 et je devins officier en 
1897. Mes promotions ont été normales. Avancement normal, 2 
années d'Académie de Marine, et au cours de chacune de ces 
années, 3 mois pour l'étude des langues en Russie, pendant 


la guerre russo- jeronai se. 


De 1906 à 1908, j'ai été dans la Marine du Reich 
dans le département des renseignements Von Tirpitz. Je m'oc- 
601128185 de presse étrangère et de la rédaction de la Revue de 


la Marine et du " Nautikus ", journaux de 1a marine. 


De 1910 à 1912, officier de navigstion à bord du 


" Hohenzollern ", yacht impérial. 


De 1912 juscu'au début de 1918, je fus d'abord prc 
mu officier d'état major de la Marine et chef d'état, ma jor 


du croiseur Auiral Hi pper, croiseur de combat. 


Après la première guerre móndi ale, à l'Amirauté, 
chef du département central auprés de l'amiral von Tother, 
puis pendant 2 ans, dans les fonctions d'historien de la Ma- 
rine, sux archi ves de la Marine. Ensuite, Contre Mmk Amiral 
de 1922 à 1928, inspecteur de l'éducation et de l'instruction 
de la Marine. De 1925 à 1928, vice Ami ral, chef de la station 


maritime de la Mer 82111 que à Kiel. 


Le ler octobre 1928, je devins chef de la direc- 


tion de 15 marine nommé par 1e Président du Reich Von Hinden. 
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burg, sur la proposition du Ministre de la Guerre du Reich, 


Groehner. 

En 1935, je devins comrandant en chef de la Marine 
de Guerre et en 1939, le ler avril, j'étais nommé Grend-Ami- 
Pale 

Le 30 janvier 1943, j'ai démissionné de mes fonc- 
tions de commandant en chef de la Marine et j'ai reçu le titr 
d'Inspecteur Amiral de la Marine de guerre sans qu'il fût lié 


à ce titre une fonction de services quelconques. 


©. - Je voudrais revenir sur un point. En 1955, 
vous avez été nommé Commsndsnt en Chef de la Marine de guer- 
re. Ai-je bien compris : il s'agissait simplement d'une nou- 


velle désignation, d'un nouveau titre 7 


R. - Oui, c'éthit simplement une nouvelle désigna- 
tion. 
9. - En some, vous étiez déjà chef de la Marine 


depuis 1928 , 


Rə - Parfaitement et je le fus dusqu'en 1943, 


Q. - Sur la base du Traité de Versailles, 1'A11e- 
magne ne possédait qu'une armée de 100.000 homreg et une ma- 
rine de 15.000 £mmxzs hommes et 1.500 officiers. En Propor- 
tion de la grandeur du Reich, l'armée était par conséquent 
extrêmement réduite. Je vous demande ei l'Allemagne, au cours 
de 20 années était en mesure de se défendre avec son armée 
contre des attaques éventuelles de ses voisins et quels é- 
taient les dangers avec lesquels l'Allemagne devait compter 
en 1920. 

R. - A mon avis, l'Allemagne n'était en aucne fa- 


qon en mesure de se défendre elle-même contre des attaques, 


méme venant des plus petits états car elle ne dispoSsit d'au. 
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۹۳ ۰ NP moderne tandis que les pays avoi sinant8 - et parmi 
eux, tout spécialement le Pologne - étaient Pour vus des 8 


les plus modernes. 


Les fortifications modernes avaient été retirées 
à l'Allemagne. Le danger qui pendant 20années 8 présenté 
à l'esprit de l'Allemagne consistait essentiellement dans le 
risque d'une attaque de la Pologne sur la Prusse orientale 
pour annexer les territoires séparés de l'Allemagne par le 
Corridor. 

Ce danger se présentait d'une façon particulièreme) 
grave pour l'Allemagne au moment où Vilna venait d'être occu- 
pé en pleine paix par les Polonais,enlevée à la Lituanie 13 
ce que celle-ci de son côté avait occupé Memel. D'autre 0 ول‎ 
dans le Sud, Flume avait été occupé sans que le Société des 
Nations ou un état quelconque ait formulé de protestations ni 


de réservese 


Le gouvernement allemand de cette époque Savait 
fort bien que la seule chose que l'Allemagne ne pouvait plus 
permettre, pendant cette période d'impui ssance, c'était que 
la Prusse Orientale fût occupée et séparée du reste de l'A1- 
lemagne. Le but de nos efforts était donc de nous organi ser 
de telle facon que nous puissions nous opposer par les moyens 
les plus extrêmes à l'éventualité d'une telle attaque de la 


Pologne en Prusse orientale. 


Q. - Etant données les crains d'une telle atta- 
que, au cours de ces 20 années, n'y-a-t-il pas eu souvent 


de violations de frontières? 


R. - Oui, ça 8'est produit très souvent. 


Qe - Est-il exact que ces périls n'avaient pas 
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seulement été reconnus per vous ou par les milieux wilitaires 
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maigs aussi par le gouvernement et spécialement par Stresemanns» 


R. - Parfaitement. Le gouvernement allemand de l'é- 
poque envisageait que la possibilité d'une attsque ne devait 


pas être exclue. 


Q. - Le Ministère Public vous a reproché d'avoir 
adopté une attitude contraire au droit internstional et aux 
traités internationaux bien avant l'arrivée d'Hitler. Le ler 
octobre 1938, vous êtes devenu chef de la direction de la ma- 
Pine. Par conséquent, à partir de cette date, vous avez occu- 
pé la place la plus importante de la marine allemande. Avez- 
vous nis toute votre compétence au Service de la constitution 
de la marine allemande dans le cadre du Traité de Versailles 
de façon à pouvoir tout spécialement protéger la Prusse orien- 
tales 

R. - Oui, j'ai employé toute ma force à faire cels, 
et Je considérais que cette réédi fication de la marine alle- 
mande était la mission de ma vie. A toutes les époques, la 
reconstruction de la marine s'avérait particulièrerent di ffi- 
cile, c'est pourquoi j'ai eu constamment, à lutter de tous les 


côtés de façon à pouvoir la réaliser, 


C'est sinSi que je suis devenu uh peu " unilatéral " 
car je revendi quais absolument la res;onsSsbili té de cette réé- 
dification et je ne voulais pas me mêler à quoi que ce füt qui 


ne l'intéresse pas, 


D'autre part, en même temps que de 8 reconstruc tior 
du matériel, je me suis occupé également de l'éducation des 


officiers et j'ai tenu à former des équipages bien instruits, 


Monsieur le Grand Amiral Doenitz & déjà déclaré quel soin il 
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avait apporté à l'éducation des officiers et des hommes et 
je voudrais simplement confirmer ici que ces équipages de 
la flotte allemande, tant en temps de paix qu'en temps de 
guerre, avaient obtenu l'admiration de l'étranger pour leur 
bonne instruction et leur tenue. En temps de guerre, jusqu'à 
la fin 118 se sont conduits conformément à le morale mili- 
taire la plus rigoureuse, ils ont combattu d'une façon exem- 
plaire et ils n'ont participé à des atrocités d'sucune sorte 
Dans les pays occupés - par exemple en Nppveége - ils se sont 


fai ts adrirer pour leur attitude digne et correcte, 


Q» = Etant donné que vous avez assumé la direction 
de la Matine pendant 15 ans et que vous avez, pendant ces 
15 années, procédé à la reconstruction de la marine, peut-on 
déduire que pour tout ce qui s'est produit pendant cette pé- 
riode vous vous considérez resronsable en tant que chef de 
l& marine ? 


R. - Je suis pleinement responsable de tout. 


Q; - La seule réserve que nous pourrions faire se 


rapporte à la date du ler octobre 1938, 
R. - Oui, en ce qui concerne le matériel. 


Q. - A qui étiez-vous subordonné en ce qui concern: 
les constructions de la marine ? Vous ne pouviez pas agir seu 


n'est ce pas ? 


R -cJ 'étais subordonné, d'abord, su Ministre de 
la Guerre du Reich et par celui-ci, au gouvernement du Bei Ch; 
ensuite, j'étais également subordonné au Commandant, en Chef 
de la Wehrmacht et ce commandant, en Chef, à partir de 1925 


jusqu'en 1934, fut le président du Reich, le Général Feld Ma- 


réchal Von Hindenburg ; c'est à sa mort le ler août 1934 qu'A- 
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dolf Hitler ... 


DR SIEMEFES. - Monsieur le Président, je voudrais 
à ce propos vous soumettre le document Raeder'3. Il s'agit 
d'un court extrait de la Constitution du Rebch allemand. L'sr 


ticle 47 est ainsi conçu : ( Raeder n° 3 - document 1 , ۱ 


" Le Président du 
" Reich assume le commandement supérieur de toute l'armée 


" de terre et de mer du Reich " 


Je vous soumets ensuite la loi de défense du Reich 
sur laquelle j'aurai l'occasion de revenir psr la suite - 
c'est le document Raeder-4, docunent I, page 18 - et j'atti- 
re votre attention sur le paragraphe 8 de 1& loi de défense 


du Reich dont le texte est ainsi conçu : 


لها 


" Le Commandement est 
" exclusivement entre les mains de l'autorité légale. Le 

" Président du Reich est chef suprême de toute la Wehrmacht. 
" Sous Son autorité le Ministre de la Guerre du Reich exerce 
" le droit de commandement sur l'ensemble de la Wehrmacht..à 
" la te de l'armée de terre du Reich se trouve un général 
" en tant que chef de 1a direction de l'armée de terre et à 
" 185 tête de la Marine du Reich se trouve un Amiral en tant 


" que chef de la direction de la Marine " 


Ces paragraphes sont restés en vigueur absolument, 
50118 le régime national socialiste. J'attire Simplement votre 
attention là-dessus parce qu'il S'en dégage ce qu'a dit le 
témoin : en ce qui concerne la reconstruction de la marine, 
il cecupe la troisième place après le Président du Reich et 
le Ministre de la Guerre, en tant qu'officier le plus impor- 


tant de hà Marine, 
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Qe - Monsieur le Graf Amiral, le Ministère Public 
vous charge d'avoir reconstitué la Marine, premièrement en 
violent le Treité de Versailles; deuxièmement, dans le dos 


u Reichstag ou du gouvernement du Reich; troisièmment 


avec l'intention dbntreprendre des guerres d'agression. 


Je voudreis à ce propos vous demander si la re- 
construction de la Msrine s'est faite dans un but d'agression 
et je 701107285185 faire une séparation dans le temps. Je vous 
prierai de m parler simplement de l'époque intéressant la 
juridiction du Traité de Versailles, c'est à dire l'époque 
allant de 1928 au 8 juin 1935, dete de l'accord naval snglo- 
allemand. ya question est par conséquent ainsi conçue : est- 
ce que dans ce laps de temps la reconstruction de la marine 
avait ;our but la constitution de forces agressives 56 


le prétend le Ministère Public? 


Re - La reconstruction n'a à aucune moment eu ces 
buts agressifs. Dans une certaine mesure, elle fut accomplie 


en infraction au Traité de Versailles. 


Avant d'indsÿter sur cette question, je voudrais 
demander l'autorisation de lire quelques passages d'un dis- 
cours que j'ai prononcé en 1928 à Kiel et à Stalsund, les 
deux plus grandes garnisons de 1s Marine, au cours d'une 
semaine historique et cela devant 168 citoyens, devant la 
bourgeoisie. Discours soumis su Ministre Severing lorsque je 
suis entré en it ona Comme la présentation às mon program: 
me. Je me rappelle que Severing me considérait à cette épo- 


que avec une certaine méfiance, 


Q. - Je crois que le Tribunal donnera son accord 


parce que des déclarations de 1928 caractérisent d'une façon 


encore plus nette l'attitude de Raeder à cette époque. C'est 
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pourquoi je verse au dossier ce discours sous le numéro Rae- 
der-6. I1 figure dans le livre de documents à la page 17. 


Le discours lui-même commence de 1a façon suivante... 


Monsieur le Président, cela prendra peut-être 5 


à 10 minutes, n'est-il pss l'heure d'interrommre ? 
LE PRESIDENT, - Nous susrendons l'audience, 


( L'audience est suspendue à 13 heures jusqu'à 


14 heures ) 
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TRIBUNAL MILITAIRE INTERN AT ONAL 
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Séange du I5 Mai I946 


ouverte à I4 5 


Sous la présidence de LORD JUSTICE LAWRENCE,- 


^ 3 ۰ 
a”‏ ى a,‏ ي هس 


DH, SEHVATIUS.- (Avocat de l'accusé SAUCKRL).- 

M. le Président, je vous prie tout d'abord de 
bien vouloir permettre que l'accusé SAUCKEL soit ab&aent 
de l'audience du I6 au 8 inclus, afin de préparer sa dé- 
fense, 

LE PRESIDENT.- I1 sera absent pour préparer 
sa défense > 

Oui, certainement, 

MR. DODD.- M. le Président, j'aimerais Suggérer 
qu'svant de rappeler le témoin PUHL, on appelle le témoin 
THOMS, je crois que cela gagnera du temps pour le Kai bu- 
nal, et je crois que son témoignage Soulèvere certaines 

après 
questions, et on pourra réinterroger PUEL/ avoir entendu 
THOMS, Et je voudrais aussi demander, pour que soit trai- 
tées justement toutes les questions latentes, que le té- 
moin PUHL soit dans la salle d'audience au moment de l'in- 
terrogatoire du témoin THOMÉ. Je désirerais avoir cette fa. 


611 6, 
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LE PHESIDENT.- Y voyez-vous une objection 
Dr SAUTER ? 

DH,SAUTER.- Non M, le Présidert, 

LE PRESIDENT,- Très bien, 

MR. DODD.- Est-ce que nous pourrions appeler 
THOMS ? 

LE PRESIDENT, - Oui, appelez THOMSS et faites 
entrer PUHL dans la salle d'audience, pour qu'il puisse 
entendre, 

(On introduit le témoin THOMS), 


LE PHESIDENT,.- Pouvez-vous nous donner votre 


nom ۴ 
LE TEMOIN.- Albert THOMS, 
LE PRESIDENT, = Répétez ce serment après moi. 
H.- Je vous dem nde pardon, je n'ai pas bien 
compris, 


LE PRESIDENT.- Voulez-vous répéter و‎ e serment 
Baprès moi : 

"Je jure par Dieu Tout-Puissant et Ümniscient, 
que je dirai la pure vérité, et je retlendrai rien ni nta- 
Jogterei rien." 

(Le témoin répète le serment), 

LE PRESIDENT. = Vous pouvez VOUS asseoir, 

MR. DODD.- Le témoin a été &ppelé pour un contre. 
interrogatoire. Je sais qu'il y و‎ certaines questions qui 
ne sont pas comprises dans l'affidavit, et je crois qu'11 


serait assez utile pour le Tribunal qu'on les pose mainte. 


nant, 
LE PRESIDENT. « Trés bien, 


MH. DODD.- M, THOMS, vous avez fait une déclara- 
ration le 8 Mai 1946, est-ce exact ? 
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R.- Oui, 
Q-- Et tout ce qui s'y trouvait, était exact ? 
R.- Oui. 
.- Et est-ce exact maintenant ? 
H.- Oui. 
.- Je voudrais que vous la regardiez pour la 
certifiée et pour l'identifier. 
H.- Oui. 
4.- J'ai une ou deux questtonsà poser sur cette 
déclaration., Les voici M. le Président. 
Donc, pièce des Etats-Unis 852. 
Vous connaissez ce Monsieur qui est assis à votre 
droite n'est-ce pas ? 
R.- Oui. 
Q.- C'est M. PUHL n'est-ce pas ? 
H.- Oui. 
$.- Il était Vice-Président de la Aeichsbank 
quand vous y 661625 employé ? 
R.- Oui. 
3۰ Avez-vous jamais eu une conversation avec M. 
PUHL sur des dépôts spéciaux qui parvenaient à la Reichs- 


bank, et sur lesquels vous deviez garder le secret 1e plus 


absolu ? 

R.- Oui, 

Q-- Au moment où cette 6 2117618811052 a eu lieu, 
pouvez-vous nous dire ce qui 8 été dit, et s1 quelqu'un 
d'autre était présent 4 

Re- Cette conversation a eu lieu en été 1942, et 
Je fus appelé auprès du Président PUHL par 1 م6۳89‎ 
des Caisses, M, FROMMKNECHT., Celui-ci m’! emmena auprès de 


M. PUHL qui medéclera qu'une transaction spéciale allait 
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avoir lieu avec la direction des S.S, 

Dois-je déclarer en détail eec 

$Q.- Dites-nous tout ce qu'il vous a dit. 

Re- M. PUHL a dit que l'affaire devait être 
تا‎ ۳۵1 66 d'une façon secrète et Particulièrement confi- 
fentielle, Non seulement des affaires seraient envoyées 
qui pourraient passer dans leg comptes normux de la Reichs 
bank automatiquement, mais 11 s'agissait en outre de 1 tu- 
tilisation de bijoux et d'autres choses, Lors de mon ob- 
jection que det elles affaires ne trouveraient pas chez 
nous des personnes compétentes pour les traiter, 11 me ré- 
202015 que nous devions trouver une possibilité d'employer 
ces choses, 

Je 1111 5 d'envoyer d'abord ces affaires 
Spéciales au Chef Spécial du Gouvernement, qui recevait 
également des biens de l'armée, M. PUHL croyait que ce cas 
ne devait pas être traité par la Caisse Principale du Reich, 
mais par la 116 16 قط‎ bank, dans une forme différente, 

Je proposai alors det raiter cela exactement de 
la même facon qu'auparavant les prises مر وم‎ réquisition des 
biens juifs, qui étaient remis au Mont-de-Piéte, M. PUHL 
était d'sccord avec cette proposition, 


Q.- Maint ènant, quand la première de ces 1i1vrai. 


sons est-elle arrivée 9 


4*- Est-ce que le nom MELMER, M.E.L.M.E.R, Sinifie 


quelque chose pour vous ? 


2+ MELMER était le nom du S.S. qui gu cours dans 
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les jours qui suivirent amena ces valeurs à la Heichsbsnk, 
باع‎ tous les envois de ce S.S. furent gérés dans les libes 
de la banque. 

Q.- Avez-vous jamais mentionné le nom de MELMER 
à PUHL, et lui-même vous 1'a-t-1] jamais cité ? 

Re- Le nom de MELMER n'a pas été employé par 
M. PUEL vis à vis de moi, mats par moi-même vis à vis de 
M, PUHL, car je devais lui faire un rapport sur le début 
de tdite cette affaire, et surtout sur l'exécution des af- 
faires, eut égard à la contrevaleur, Cette contrevaleur 
fut établie d'après une proposition de la Direction des 
S.S., et remise au Ministère des Finances, à un compte mi 
portait le nom ‘Max HEILIGER'!. Ce fait fut rapporté briè- 
vement par moi à M. le Président PUHL, 

3۰-۰ Avez-vous jamis dit à PUHL le genre de cho- 
ses que vous receviez dans les livraisons des Seg. f 

H.- Après quelques mois, M, le Présidnt PUHL me 
demanda comment allaient les affaires MELMER. Je lui 4 é- 
6158۳91 que contrairement à ce que nous avions pensé, 11 ne 
S'agissait que de peu d'envois, que ces 619015 augmentaient 
et qu'à côté des envois de monnaie et d'or ainsi que d'ar- 
gent, 11s comportaient beaucoup de bijouterie : des bagues, 
de 18 46 d'or et d'argent, et toute Sorte de choses 
en or et en argent, 

4*- Quelle fut sa réaction lorsque vous lui avez 
dit qu'il y avait là-dedans de l'argent ,de 1 or, et spécia- 
lement des dents en or, OC... a 

R.- Je voudrais ajouter quelque chose. J'ai indi- 
qué spécialement que dans uncas j'ai trouvé un dépôt de 


I2 Kgs de perles, et qu'une telle quantité, absolument in- 


croyable, n'avait من‎ mgvie, jamais été Vue par mois C'étate nt 


des perles, et des colliers de perles, 
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&.- Lui avez-vous aussi dit que vous receviez 
une certaine quantité de montures de lunettes ? 

R.- Pour l'instant je ne puis 6 jurer, mais 
Je luia 1 décrit le caractère général de ces envois, et 
probablement 1'a1 employé le mot de 'lunéttes!, mais je 
ne voudrais pas le prendre sous mon serment, 

ge~ Est-ce que PUHL allait quelquefois dans les 
caves au moment où l'on procédait & ces réceptions ? 

H.- A plusieurs reprises M. PUHL visita les 
trésors de la banque, afin d'inspecter les dépôts, et de 
s'informer à leur Sujet. 

Les livraisons de l'affaire MELMER Se trouvaient 
dans un service Spéciel d'une des chambres-fortes princi- 
pales, de sorte qu'à ces occasions M. PUHL voyait les cais- 
Ses et les sacs de ces envois dens 6 couloir, 

He suis donc convaincu que M. PUHL lors desa vi- 
Site du Trésor a فج‎ Vu cela, car tout était exposé ouver- 
tement sur les tables, et chacun visitant le Trésopr, pou- 
vait s'en rendre compte, 

Q.- Il y avait environ 20 à 30 personnes qui as- 
SOrtissaient ces articles n'estee pas, avant de les envoyer? 
| R.- Je Voudrais répondre non, ce n'étaient pas 

20 à $0 personnes au cours de la journée quis © rendaient 
au Trésor principal &u-sen,2ffin d'y effectuer des actes 

de Service, mais Seulement 4 ou 5 fonctionnaires 5 l'occupant 
Officiellement de cette affaire, 

X*- Et tous ceux qui vous étaient subordonnés, ava! 
ent juré 


Sous la fois du Serment de ne pas parler n'est-ce 


pas *? 


H.- Il y avait des instructions sévères dans la 
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banque concernant les affaires secrètes, et 11 était in- 
terdit de dire quoi que ce soit et d'en parler avec des 
confrères du service, pour autant que ces confrères n'aient 
rien à voir en personne dans cette affaire, 

Q.- C'était n'est ce pas, une question "super- 
secrète" ? Il y avait un secret particulier qui entourait 
cette affaire ? 

R.= C'était une affaire exceptionnelle qui de- 
vait être tenue particulièrement secrète, dépassant même 
le cadre des autres affaires secrètes, parce qu'il m'é- 
tait strictement défendu de parler à quiconque. Lorsque 
je fis mes adeieux au Président M. PUHL après la première 
entrevue, je lui dis qu'il fallait que j'informe le Chef 
de la Caisse, car mes supérieurs devaient être informés 
de cette affaire, 

Q.- Un rapport sur ces dépôts MELMER n'a-t-11 
pas été fait au Directeur? 

Re- Non, l'affaire fut traitée en conversation 
et uniquement verbalement, C'était un cas exceptionnel, 
et au sujet des de livraisons 11 n'y eut qu'un décompte, 
dénomné ‘compte MELMER! que la Caisse Principale envoyait 
au Service des Devises qui lui s'arrangeait avec la direc- 
tion de la Reicnsbank. 

Q.- Le Directeur devait approuver la procédure 
de cette affaire ? Vous ne pouviez traiter une telle af- 
faire sans l'approbation du Directeur ? 

R.- Dans les affaires d'or, toutes les ordonnan- 
ces devai ent être approuvées ou données par la Direction 
de la Reichsbank, donc jamais personnellement je n'étais 


autorisé à entreprendre quoi que ce soit. En général ces 


ordonnances portaient la signature d'au moins deux mem- 
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bres de la direction. Céla constituait un cas exception- 
nel de traiter cette affaire verbalement. 
{= En fait M. THOMS, vous avez vu le film ? 
Nous vous avons montré un film n'est-ce pas ۶ 
R$-Oui1. 
G-- Aprés avoir vu ce film, pouvez-vous dire 
si oui ou non ceci rem ésente avec hestesse l! apparence 
de certaines des livraisons qui ont été recues par la 
Reichsbank,? 
R.- Je puis dire que ce que j'ai vu doni ce film 
est l'image typique des envois MELMER., Puis-je cependant 


faire une restriction ? Les premières livraisons ne cor- 


n'augment èrent que par la suite, De telle sorte que ce qui 
peut être vu dans le film n'a pas été noté par la Reichs- 
bank. Tout Cela se trouvait dans des caisses et des valises 
fermées, Toutefois, d'une facon &énéral, ce que J'ai vu dans 
le film, 6551+ typique Pour leslivraisons MELMER, 

Qe- infin, approxi mativement . je ne demande pas 
une chose absolument certaine . combien avez-vous reçu de 
Ces livraisons des S.S, و‎ 

H.- Pour autant que Je m'en 5 ouvienne, plus de 


70 livraisons, Peut-être 76 ou 77, je ne Puis plus le dire 


avec précision, 


Q.- Très bien, Je n'ai pas d ‘autre question à poser, 


(Le Dp SAUTER s'approche dela barre), 


DH. SAUTER, Témoin, quelle est votre Profession و‎ 
H.- Conseiller de la Reichsbank, 


Qe- Où ha bitiez-vous ? 


R.= 4 BErlin, Steglitz, et après avoir été Sinistrné 


8 Postdam, Neu Fahrland. 
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Qs- Avez-vous été volontaire pour être entendu 
par le Ministère Public ۶ Comment cela s'est-il passé 7 

Re- On m'a demandé ,.. 

Q«- Voulez-vous attendre après la question, 
pour que les interprétes puissent suivre. 

&.- On m'a demandé de venir ici. 

Q.- Qui ? 

H.- Le Ministère Public. 

Q.- Etes-vous libre ? 

H.- Oui je suis libre, 

Q.- Avez-vous reçu cet ordre per écrit ? 

R.- Non, hier on m'a demandé verbalement à 
Francfort de me rendre à Nuremberg, 

Q.- À Francfort ? Vous habitez Francfort main- 
tenant ? 

Re- Oui, 

4.- Très bien. M. THONS, où étiez-vous le 8 Mat 
c'était aujourd'hui 11 y a une semaine ? 

H.- Le 8 Mai de cette année ? 

4.- Vous êtes M. THOMS n'est-ce pas 9 

H.- Oui, 

Q.- Oui, le 8 Mai ? 


H.- A Francfort, 


Q.- C'est là que vous avez été interrogé ? 

3۲99 Il s'agit de l'affidavit que le Minis- 
tère Public vous a présenté tout à l'heure? 

R.- Oui. 

G-- Comment cet affidavit a-t-il été rédigé ? 


Etlez-vous volontaire comme témoin ? Comment cela s'est- 


1l passé ? 
H.- J'attire votre attentton sur le fait que 
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déjà l'année dernière, lorsque j'avais mon activité à 
Francfort, les services américains ont reçu de ma part, 
et ce volontairement, des détails sur les affaires que 
Je connaissais, affaires d'or de la Heichsbank. Je leur 
ai donné ces indications, 

4.- Volontairement l'année dernière vous étiez 
témoin ? 

R.- Témoin de cette affaire, je ne voudrais pas 
dire cela, mais tout simplement je me suis mis à la dis- 
position des services compétents pour écħaircir les af- 
faires de la Reichsbank. 

8.- Bien, 

Dans cette affaire, AVEZ-VOUS jamais parlé au 
Président de la Reichsbank : FUNK ? 

Re- Non, jamais pendent mon activité de service 
je n'ai eu l'opportunité de rencontrer le Ministre FUNK, 

$«- Savez-vous d'une façon positive, peut-être 
mème d'une autre source, 51 M. le Président de la Reichs- 
bank FUNK avait une connaissance approfondie de ces 951183 - 
res, ou l'ignorez-vous ? 

R.- Je ne puis rien en dire, car cette affaire 
se traitait dans une sphère plus élevée, Sphère où je n'a- 
vals aucun droit de regard, 

&.- J'aimerais savoir ceci : ce dépôt - je ne sais 
comment vous l'appelez exactement =- portait le nom de MELA 

R.- Pardon, le voudrais dire qu'il ne s'agissait 
pas de dépôts mais de livraisons qui, sms le nom de MERMER , 
étaient faites à la Reichsbank, et dont elle avait à S'oc- 
Cuper... 

Q. -Plus lentement Voulez-vous ? 

H.- La Reichsbank ótait la gérante de ces arteicles 


pour le compte des S.S, 
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Q.- Pourquoi cette affaire de dépôts - ou comme 
vous l'appelez - n'a pas été traitée sous le nom des S.S. 
mais sous le nom de MELMER ? Vous témoin, avezèvous deman- 
dé des explications à ce sujet à quelqu'un ? 

R.= J'ai déjà dit au début de l'interrogatoire, 
qu'il s'agissait d'un cas particulièrement secret, dans 
lequel le nom du livreur ne devait pas être fourni, Dans 
ce das 11 s'agissait d'une instruction de M. PUHL qui é- 
tait chargé de t raiter cette affaire, 

Qe- Est-ce que dans ces cohfres oà se trouvaient 
ces valeurs, uniquement des fonctionnaires de 1a 1161 chs - 
bank pa vaient se rendre, où d'autres personnes v sont-el- 
les venues également, par exemple des clients de coffres ? 

R.- La Heichsbsnk n'avait pas de clientèle pri- 
Vée, et nous n'avions pas de dépôts fermés appartenant 
à d es clients de 8 Rei chsbank, tout au moins pas dans ces 
sous-sols,. Les dépôts de clientèle privée se trouvaient dan: 
un autre sous-sol de facon à ce qu'il n'y ait aucurfapport 
entre les dépôts de la banque et les dépôts des clients, 

3۰ Mes des fonctionnaires y Sont descendus ? 

Re- Oui, un certain nombre, M. PUHL 1'a déjà dit 
tout à l'heure, 

Q-- Je ne comprends pas trés bien, D'un côté vous 
avez dit quec es affaires se trouvaient ouvertement sur les 
tables et que tout le monde mouvatt les voir ; d'un autre 
côté, vers le fin de votre déposition, vous a vez dit que 
ces affaires étaient dans des caisses et des v 


51185 وه‎ fer- 


mées. Comment expliquez-vous cela ۶ 


Re- J'ai déclaré que les affaires étatent livrées 


dans des caisses et des valises fermées, et gardées ainsi, 
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Mais, lors du tri et de la manipulation, 11 fallait na- 
turellement que l'on ouvre ces caisses, et compter et 
trier ces objets ne pouvait se f aire qu'en étalant le 
contenu qu'on mettait sur la balance des valeurs, et 
qu'on renfermait à nouveau dens les caisses, 

&«- Avez-vous exposé votre point de vue au témoin 
PUHL? Vous êtes Conseiller de Banque, fonctionnaire supé- 
rieur, vous lui avez dit que vous aviez des objections, 
des scrupules? Réfléchissez bien à la réponse, 

R.- Tout d'abord, je voudrais dire que j'appar- 
tient au groupe intermédiaire des fonctionnaires supérieurs, 
ceci accessoirement, J'aimerais préciser ceci, lorsqu'un 
fonctionnaire a eu une activité de trente ans et plus dans 
un organisme, et qu'il a l'impression comme c'était ici 
le cas, que la direction de la Heichsbaánk est sans repro - 
che, 11 n'a pas de scrupule pour un cas particulier, quand 
on lui donne un ordre, tel que "Dans ce cas tu ne diras 
rien au sujet de cette affaire". 

J'ai déjà dit que tout cela n'étais pas inconnu 
pour nous autres de la Reichsbank, car 1] y avait eu une 
ordonnance précisant que tout le butin saisi par l'armée 
devait être envoyé directement à la Caisse Principale du 
Gouvernement, et nous pensions que c'était le butin des 
troupes qui devait prendre ce Chemin, en passant par la 


Rei chsbank. Contre une telle Ordonnance un fonctionnait re 


de la Reichsbsnk ne peut pas protester, car lorsqu'il re. 


çoit un ordre de la direction de la banque 11 doit l'exé. 


cuter, en raison du serment qu'il a prêté, 


Qe- En raison du serment ? Oui. S1 je comprends 


bien, témoin, vous nous dites, que dés le début vous avez 


Cru que cette affaire était correcte. Est-ce exact ? 


tceco 
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Re- Au début., mÿême dans l'exécution j'ai cru 
qu'elle était correcte. 

&*- Avez-vous jamais eu des doutes qu'il s'agis- 
sait d'un crime ? 

Re- Ces doutes P,les aurais certainement eus 
si j'avais su à cette époque ce que Je sais aujourd'hut. 

@.= Oui, c'est le cas de nous tous, 

Re- Mis ces choses n'étaient pas connues que de 
mol, mais aussi de la Direction de la Reichsbank, de la 
Direction de la (isse Principale, car tous les soirs, les 
Väleurs du trésor étaient r eprises par un Directeur Ad- 
Joint de la Caisse Principale, de façon à ce qu'uniquement 
l'exécution technique me soit confiée, et la responsabili- 
té de cette affaire ne n'incombait pas, 

Q.- La responsabilité, je ne sats Pas, mis je 
Vous al demandé témoin : avez-vous jamais eu des scrupu- 
les, et svez-vous cru que ceci était crimine] * Liavez… 
VOUS cru criminel ? 
H.- Nous avons Supposé qu'il S'agissait de biens 
que les S.S., après avoir brûlé les villes à l'Est, avaient 
saisis. Nous connsissions le cas de Varsovie, Nous pensions 
qu'ils avaient saisi! ce butin dans les maisons, et ensuite 
l'avaient envoyé 8 la banque, 

~.~- Comme butin و‎ 

H.- On ne peut pss dire que lorsqu'un Service mi. 
liteire enVoyait du butin à la banque, cela devait automa- 
tiquement être considéré comme criminel par le fonctionnaire 
qui le recevait, 

d= Lors de la prise en charge de ces affaires, 
avez-vous songé, ou est-ce me le Vice-Président PUEL vous 


aurait dit - ou indiqué tout au moins 


~ Que ces valeurs en 
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or étaient prises aux victimes des camps de concentra- 


tion ? 

H.- Non. 

Q.- Vous n'y avez pas songé ? 

R.- Non, Si, une fois nous avons trouvé le 
nom d'Auschwitz et celui de Lublin sur une fiche. 

J'ai dit qu'en rapport avec Lublin, nous trou- 
vions ces annotations sur quelques paquets de banknotes, 
qui furent envoyés 5 le Banque d'Etat Polonaise, et cu- 
rleusement, quelques jonrs après ces banknotes revinrent. 
Il ne pouvait donc s'agir là de choses provenant de camps 
de concentration, puisque nous les avions reçues par la 
voile bancaire officielle. 

Je ne puis dire aujourd'hui, d'envois de quelle 
sorte 11 s'agissait, lorsque nous avons trouvé ces fiches, 
Il se peut que certsins paquets de RE otio SRE de 
telles Indications de camps de concentration. Il y avait 
des instructions, d'après lesqudls des prisonniers de guer- 
re ou des prisonniers ordinaires pouvaient échanger leur 
monnale, contre une autre monnaie, qui était la monnaie 
du camp, De telle façon queces envois avaient pu étre 
faits d'unef acon normale, 

Q.— Si je comprends bien, témoin, ie sens de ce 
que vous nous avez dit, c'est le suivant : Vous croyiez 
cette affaire légale, lorsque, en 1945, vous avez trouvé 
l'inscription Lublin ou Auschwitz. Est-ce que là encore 
Vous croyiez que c'était légal ? 

R.= Oui. 

Q.e- Pourquoi alors, dans votre a ffidavit, - af 
fidavit non juré - en date du 8 Mai 1946, vous avez décrit 


cette affaire un peu autrement, 


. © © 








00 


GM/I5 


I5/5/ 46 


Puis-je vous lire 1a phrase en question, et va و‎ 
me direz si je l'ai mal comprise, ou 51 le fonctionnaire 
a mal rédigé cela. 

Tout d'abord, 11 est dit que vous 057162 que cet- 
te affaire était légale, puis il est dit - n° I4 - : 

"Une des premières indications de la provenance 

oznkz 
de ces affaires émanatt d'un paquet de/notes,.. 
H.- Non j'ai dit de banknotes, 
qui 

Q.- Oui, y/portatent le tampon Lublin I942. Une 
autre Indication provenatt d'autres articles qui portaient 
le tampon 'Auschwitz!, Nous tous" - nous tous vous dites - 
"nous savions qu'à cet endroit se trouvaient des camps de 
concentrat on, 

"Lors du dixième enwi en Novembre I942". done 
avant déjá-"on vit des dents en OP, et la quantité de l'or 
S'accrut," 

Votre affidavit non Juré date du 8 Mai. Est-ce la 
méme chose que ce due vous nous avez dit tout à l'heure, 
ou est-ce gatre chose à Votre avis? 

Re- Cela se couvre avec ma dépositiong Nous ne pou- 
vions supposer qud des envois provenant des cemps de concen- 
tration pouvaient être illégaux. Nous pouvions tóut simple- 
ment constater que peu à peu ges envois augment êrent par un 
envoi de banknotes des camps de concentration. Nous ne pou- 
vions pas croire qu'il s'agissait de choses illégales, mais 
pensions 33 S'agissait de prises légales, 

Nous ne connaissions pas non plus, les condi ti ons 
des camps de Concentration. Peut-être les gens avaient-1]s 


la possibilité de donner en échange ce qu'ils avaient sur 


eux, 


9.- Des dollars comme wous les avez VUS dans le 
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FILM, je crois que personne ne les aurait vendus volon- 
tairement, 

Rs- Puis-je dire que je n'étais pes d'avis que 
les banknotes pouvsient provenir des camps de concentre- 
tion, je puis simnlement dire que sur ces benknotes se 
trouvait l'indication ۱10211۳5۴ و‎ mets cela pouvait indiquer 
un camp de concentration, mais cela ne prouvait que ces 
banknotes provenaient précisément du camp de concentra- 
5108. C'est la même chose pour le nom d'Auschwitz. Il y 
avait peut-être un certain soupgon, mais 11 n'y avait pas 
de preuves pour nous, et 11 n'y a pss de doute, que de no- 
tre côté nous aurions dfi faire opposition à ces envois des 
S.S, 

4.- Done témoin, vous n'avez pas saisi l'occasion 
de faire unrapport à la Direction ou au Uice-Préstdent 
PUHL? Vous n'aviez pas l'occasion ? 

H.- J'ai attiré l'attention du Président PUHL, 
Sur la composition de ces envois, et ceci peu de mois après 
la première livraison., M. PUHL connaissait donc le carac- 
tére de ces envois, S'il fallait faire des objections con- 
cernant ces livraisons, M. le Président PUHL aurait dû le 
faire, car 11 possédait cette connaissance, 

&.- Oui, mais vous avez dit tout à l'heure que 
vous n'aviez rien remarqué dans la composition de ces 13 
vraisons, Vous avez dit que vous 6107۳162 7173 s'agissait 
de butin. Maintenant Vous dites que vous avez attiré 1 ۱ ره‎ - 
tention de M, le Président, et que c'était lui qui devait 
fai re ces objections. 

H.- Je n'ai pas dit cela, je n'ai pas dit que c'é. 
talt M. le Président PUHL qui devait faire leg objections, 


mais j'ai tout Simplement dit :"S'11 y avait des objections 


à faire, c'était à x, PUHL à 1e faire, car 1] © 022251 3538581 ن‎ 
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comme moi le caractère des livraisons, et s1 un 8 oup- 
gon naissait, c'est M. PUHL qui aurait 30 avoirce soup- 
çon bien plus fortement que moi -même , 

&$*- Témoin, vous nous avez dit tout à l'heure, 
qu'un secret particulier entourait toute cette affaire, 
mis à cé sujet vous Évez dit également que d'autres af- 
191 و69‎ abstraction falte de cette affaire S.S., avaient 
dû être secrètes, par ordre exprèss. Est-ce exact و‎ 

R.- Oui, 

Qs- Vous n'avez Pas besoin de nous citer des 
noms, je voudrais tout Simplement savoir quelles sont ces 
autres affaires, 

B.- Ce sont des affaires traitant du développe- 
ment de la guerre, des affaires d'or et de devises, 

9۰ «۰ Donc pas de crimes ? 

R.- Non, pas d'affaires criminelles, 

LE PRESIDENT,- Dr SAUTER, le Tribunal Pense que 
cela va vraiment trop loin, et s'éloigne trop de la ques- 
tion, 

DR. SAU'ER,- Oui, 11 a déjà répondu à ma question, 

Q. = Témoin, au sujet du Secret, je Voudrais ga- 
voir si cet envoi des S.S., arrivant P9" auprès de la Reichs 
bank - pour autant qu!il fut envoyés à cette banque وت‎ COM- 
me je le déduts des documents, était pris en compte par vo. 
tre Caisse Principale, ? 

Re“ La Direction des S.S., c'est à dire MELMER, 
venait chercher les déc ompt es directement à la banque , 

۰ D'autres Services ne les ont-11s pas reçus ? 


R.- Le Service des devises les و 6113 26 م‎ officiel. 


lement, 
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d= Le service des devises ? 

Re= Oui, 

Q.- C'est un service d'Etat ? 

H.- Non, 

$** C'est uns ervice de la Reichs bank qui fait 
l'acheminement vers l& Direction. 

{d= Est-ce que ces extraits de comptes n'ont 
pas été envoyés au Ministère des Finances ? 

Re- L'homme de liaison MELMER reçut toujours 
deux extraits, Un extrait avec une copie. Si la direction 
des S.S, en a envoyé un exemplaire au Ministère des Finan- 
ces, cela je l'ignore., 

Q*- Est-ce que lors de ces décomptes, ces affai. 
res ont été réellement traitées comme confidentielles et 
Secrétes ? 

H.- Oui. Par exemple, dans l'extrait de compte 
pour le Mont-de-Piété, on ne cita pas l'envoyeur, 

Qe- Où furent enVoyées les dents en or ? 

H.- C'est la monnaie d'Etat qui les a fondues, 
Cet or revint alors à la Reichs bank, 

Q.- Témoin VOUS avez dit tout à l'heure» je ne 
me souviens plus de la date exacte = je crots que c'était 
au début I943, qu'il arrivait des affaires 55001682828 le 


tampon 'Auschwitz!, 


R.- Oui, je ne me Souviens plus très bien de la date 
Je crois que c'était en 19435. 

$«- Vous dites "Nous tous, savions qu'il v avait 
des camps de concentration", Est-ce qu'au début I943 vous le 
587162 déjà ? 

H.- Eh bien... moi, naturellement maintenant, 

2۰ Oui, maintenant nous le savons tous, mis à 


a 


cette époque là, le Saviez-vous 9 
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H.- Cela, je ne puis le dire avec certitude, 
Cette confirmation, je l'ai faite en raison de la connais- 
sam 6 ... Oh, pardon, je me rappelle justement quel que 
choses on a certainement tratté ces questions en 1944 ou 
1945, car c'est à ce moment qu'on a connu l'existence 
d'Auschwitz, 

Q.- Non, vous avez dit, sous le n° 14 de votre 
déclaration : 

"Un des premièrs indices de l'origine de ces af- 
faires, donc origine des camps de concentration, fut appor- 
té par un paquet de banknotes estampillé :'Lublint. Ceci 
était au début I943. 

"Un autre indice pouvait provenir du fait que cer- 
tains articles portalent le tampon 'Auschwitz!, Nous tous 
nous savions" = et je l'ai déjà souligné tout à l'heure = 
"que ces endroits étaient des sièges dı camps de concentra- 
tion," 

Voici pour voas déclarations, je répète encore 
une fois :"Nous tous nous savions". Evidemment maintenant 
nous le s evons tous, mais vous M. le Conseiller de 1a Banque, 
est-ce que vous 5 87162 en I943 qu'& Auschwitz se تا‎ ۳0۵۱۷ 
un camp de concentration énorme ? 

H.- A cette forme positive de la question, je dois 
répondre que non, 

LE PRESIDENT, 62Dr SAUTER, il n'a pas parlé ۷۵۲ -مرمدة‎ 
mes camps de Concentration" à Auschwitz, 

DR, SAUTER, - Non, M, le Président, c'était une exa. 
gération rhétorique de عد‎ part, mais nous savons tous qu'il 


a'y trouvait un camp de concentration énorme, 


LE PRESIDENT,.- Le 3817818-13 ? Savsit-11 qu'il s 
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y avait un ihmense camp de concentration en 1943 ? 

H.- Alors non, mais Je suppose que cette fiche 
‘Auschwitz! provenait d'une livraison I942 ou 1945, ce- 
pendant l'expédition de ces affaire ne se fit que bien 
plus tard. J'ai fait cette déclaration après avotr été à 
Francfort, et je connatssais parfaitement le nom ' Auschwitz", 
j'admets que cela a pu être exagéré, et d'une façon rétro- 
active, je me suis dit que cela provenait du camp de con- 
centration., Mais à cette époque, notre a ttentien fut attirée 
sur le mot 'Auschwitz!, et nous nous posions 1a question : 
"Quel rapport ?". Nous n'avons pas recu de réponse, et plus 
jamais rien ne vint de là, 

3-- Une dernière question témoin, Aujourd'hui le 
Ministère Public nous و‎ remis un document, n9?3947-PS, c'est 
probablement 6 projet d'un mémorandum qu'un service de la 
Relchsbank a élaboré pour la direction de cette banque, 11 
porte la date du 3I Mars I944, Vous y trouvez la phrase . 
Page 2 - que je vous lis, parce que cela a trait à l'accusé 
FUNK et à l'accusé GOERING : 

"Le Maréchal du Reich, plénipotentiai re pour le 
Plan de 4 Ans, informa 1a Reichsbank par lettre en date du 
I9 Mars 1944, dont copie jointe" . Ja cople n'est pas jointe . 
"E&-Retdrsbzuk que les sommes considérables du Conseil d'Ad- 
ministration Est, d'or, d'argenterte, bijoux, etc... en rai- 


Son d'une ordonnance des Ministres FUNK et GRAF SCHWERIN 


KROSIGK, devaient être remises à la Reichsbank. L'utilisation 


dec es objets, devait, à notre avis, se faire de la même fa- 


çon que وله‎ des livraison MELMER," 


Voici pour la citation, maintenant l'accusé FUNK 


m'a dit 71 n'avait rien su d'une telle ordonnance, 
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connue, Qu'il ignorait tout de MELMER. 

= ,239932282274 2 ح و2 

MH, DODD.- Je désire que l'avocat ne pose pas 
les questions de cette façon, j'ai déjà objecté qu'il 
n'était pas juste d'interroger le témoin de cette fa- 
con, 

LE PRESIDENT.- Br SAUTER, vous savez n'est-ce 
pas que vous n'avez pas le droit de témoigner vous -même , 
vous n'avez pas le droit de dire ce que FUNK a dit. 

DR. SAUTER,+ M, le Président, ce n'est pas un 
de nos témoins, c'est un témoin volontaire du Ministère 
Public. 

LE PRESIDENT.- Br SAUTER, 11 n'est pas question 
de savoir de qui 11 est témoin, Vous disiez ce que 7628 
FUNK vous a dit, et vous n'avez pas à répéter ce que FUNK 
a dit en témoignage, Vous n'avez pas le droit de le faire, 

DR SAUTER.- Ceci m'intérèsse beaucoup + vous é- 
tiez Conseiller de la Relchsbank, connaissiez-vous quel- 
que chose de ces ordonnances reproduites dans la lettre du 
óI Mars 1944 per un service de la Keichsbank? Savez-vous 
51 l'accusé FUNK y a participéwg, 
H.- Je crois d'après meg Souvenirs, que réellement 
une ordonnance existait, par laquelle l'or des services de 
l'Est devait être envoyé à la Reichsbank, Je ne Suis pas 
tout à fait certain qu'il s'agissait d'une initiative du 
Directeur de la Caisse Principale pour la Direction de la 
Reichsbank, mais je dois presque certain que 


ces ordonnances 


existaient, 


Cependant je dis, que le service de la Caisse Prin- 
cipale, en partant du Service des métaux précieux avait fait 


objection pour l'acception de ces valeurs, car du point de 
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vue technique, 11 n'était pas possible de prendre 8 
responsabilité d'une telle livraison, importante, d'ob- 
jets les plus hétéroclites. Et par l'intervention de 
M. KOPP, on obtint que cette instruction soit retirée, 
et l'envoi des services de l'Est à la Caisse Principale 
ne fut pas exécuté. Mais je crois être certain,qu'en 
principe une ordonnance existait, telle que vous l'avez 


lue tout à l'heure, 
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Q. - Avez-vous lu personnellement cette ordonnance ۶ 
Re - Je crois que dans le dossier du gervice des 
Métaux précieux, se trouvent des copies de cette ordon- 


nance, et ces dossiers sont entre les mains des Américains. 


Q. - Cette ordonnance a-t-elle été signée par l'acéusé 


Funk ۶ 


R. Cela, je ne puis le dire. 

Q. - Ou par quel autre service ? 

R. = Je ne puis ni le dire ni le supposer, car dans 
le texte il est dit " par le Ministère des Finances et 
sur ordre du Président du Conseil des Ministres " un autre 
service aurait pu s'occuper de cela . 

Dr Sauter . - Monsieur le Président, je n'ei pas d' 
autres questions à poser au témoin. 

lr Dodd . - Pourrai-je poser une ou deux questions? 


Le Président e Qui. 


lir Dodd .- Témoin, il n'y a pas d'exagération dans 
le fait que vous avez trouvé votre papier avec le mot 
" Auschwitz " écrit dessus, parmi les livraisons ۶ 

R. - Non . 

Q. - de suppose que vous avez trouvédes quantités 


de choses ۰ Il y a certainement quelque chose qui vous 


à rappelé"Auschwite " ۶ Est-ce exact ? 
Re — Oui. 
Q. — Qu'était-ce ? 
R. - Je dois supposer à mon souvenir qu'il s'agissait 


Probablement d'un camp de concentration, mais ne puis dire 
que je suis d'avis que cela a dû pe passer plus tard . 
Q. - de ne voudrais pas laisser cette question sur 


ce point, mais je voudrais éclaircir, pour le ïiribunal que 


vous avez dit que vous aviez vu le camp d'Auschwitz, et 
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que cela avait pour vous une grande signification , que 
vous vous en étiez souvenu après . Est-ce exact ? 

Mr Dodd . - Bon, c'est tout . Je n'ai pas d'autres 
questions à poser, Votre Honneur . 

Le Tribunal (Mr Biddle) .- Témoin, vous avez dit qu'il 
y avait environ 77 livraisons . Est-ce exact 9 

Re - Oui . 

Q. - De quelle importance étaient les livraisons ? 

Re - Elles étaient différentes.En général dans des 
voitures touriste, parfois aussi dans des camions, cela 
dépendait, si l'on envoyait des banknotes, alors là i y en 
avait peu , le poids était infime. S'il y avait de l'argen- 
terie, alors évidemment, le poids étant plus important 
c'était une petite camionnette ou un camion qui amenaient 
ces livraisons . 

Q». - Y avait-il plusieurs camionnettes ou camions qui 
amenaient ces livraisons و‎ généralement ? 

Re - Non, les livraisons n'étaient pas si importantes. 
Un eamion maximum à la fois . 

Q. - Une autre question : Dois-je comprendre que vous 
articles étaient transférés dans de nou- 


avez dit que ce 


o 


0 
veaux contenants ? 
Re — Oui, la Reichsbank les a mis dans des sacs ordi- 
naires . 
Q.e - Dans des sacs marqués du nom de la Reichsbank ? 


Re — Oui, il y a avait une inscription " Reichsbmk " , 


le Président .- Le Témoin peut se retirer . 


Le Président . - Maintenant, Dr Seidle, voulez-vous 


€ 
7 


poser des questions au témoin Puhl 
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LE PRESIDENT,- Témoin, vous vous souvenez que vous 
avez prêté serment ? 

LE TEMOIN.- Oui, Monsieur le Président, 

DR SEIDL,- Témoin, en rapport avec le document 
5947 PS, USA 850, j'ai quelques questions à vous poser , 

Vous avez entendu tout à l'heure, lors de la question 
posée au témoin Thoma, que dans cette lettre 11 y a un pa- 
ragraphe, ayant trait au Maréchal Goering, qui est en rap- 
port avec les serÿices de l'Est, C'était un organisme crée 
par üne loi d'Etat, et dont le droit saisie et de confis- 
cation étaient définis par une loi également ? 

R.- Concernant la deuxième partie de votre ques- 
tion je ne puis répondre, car Je ne suis pas un Juriste, 
mals le Service de l'Est était crée officièllement, Je ne 
sels si c'est par une loi ou par une ordonnance, 

©.- À votre connaissance, le service principal de 
l'Est a-t-il traité avec le Service Economique SS ? 

Re Je ne l'ai [27:91 observé , 

Done, il est exclus probablement en voyant cet-‏ سول 
te lettre, que les services de l'Est, .. ces livraisons au-‏ 
ralent pu être en rapport avec l'affaire Melmer ۶‏ 

Re- Il est probable que oui, 

Q.- Vous avez mentionné ce matin que la Re ichs- 
bank faisait ses affaires avec une certsine résistance. C'é- 
talent des affaires avec le Bervice des Douanes, La fin du 
Paragraphe traitant du Maréchal Goering contient une phrase 
qui se réfère à l'utilisation des affaires 991 91 وه‎ et con- 
fisquées dens و‎ territoires de l'Ouest , Est-1] exact que 
justement dans les territoires de 


l'Ouest les Services de 


Surveillance des Devises et le Service des Douanes ont fait 


un butin trós important ? 
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Re = L'importance m'en est inconnue;naturellemnt و‎ 


ionnellement æanmmm copieux . Je mec 


ci 
H 


en doute, naturellement, que c'étaient des sommes très 
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De 


r- 


15, discours lui- 


voudrais dire que 


comme témoin, a amené 


- LJ 


ce discours, 


~ 


le Le د‎ 


L £ "As O سر‎ 4 - e3 ٩ 3 "] f^ 0 14 emt y "m. 1" © 1 m 7 

référant à l'un de ses discours de 192 
11 € 3 - ١ 24 ^ 1 Y - y حبر ص + 5 ل‎ ro yp 
Raeder n° 6", document Livre I, page 


même reproduit page 17 


S'il vous plait . 
Amiral Raeder . - Tout d'abord je 


, 
à 


le Ministre Severing que j'ai demand 


EEXIXXYE volontairement et librement, 


il s'en souvenait encore depuis 1928. 

Dr Seimers . = Monsieur le Président, cela se trouve 
dans le Livre de Document page ló. C'est la lettre de 
laeder au Ministre Severing du 8 Octobre 1928. Severing 
m'a remis ce discours maintenant, afin qu'on puisse s'en 
servir lors de son interrogatoire. 

R. - Je cite, à la page 17 و‎ 5ème alinéa du bas, afi 
de reccourcir la phrase pour les interprêtes : 

" La Vermacht, je parle naturellement en première li- 
ne pour la marine, mais je sais qu'il n'en va pas diffe- 
remment aujourd'hui dans l'Armée, a fourni depuis 1919 
un grand travail de dévouement et de fidélité, pour conso- 
lider ses bases et sa formation antérieures ه‎ Lans S 
composition actuelle, il s'agit des ofliciers ou des hom- 
mes de troupe, dans l'état actuel de sa formation et dans 
son esprit intiüe forme un appui 5211046 et sûr. Je voudrai 


et 
elle 
de notre 


a république 


Vermacht 


re intrinsèque, 


Leure du Reich, 


| d 


-— "s 
یا‎ 2 


la force militai 


pm 


situation in 


té 


plus solide et 1 


Pa trie elle-même, du Reich allemand, 


allemande, et de sa constitution . La 
de sa mission ۲ ۰ 


Je passe à la page 5, sixième 2138268 : 
" S; l'Etat doit subsister, cette force ne peut être 


services autorisés par 


l 


à 


la disposition 
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titution و‎ personne d'autre ne doit l'avoir, par conséquent 


uu 


méme pas les partis politiques. La Vermacht doit demeurer 
absolugment en dehors de la politique, ne doit être compo- 
sée que de soldats qui refusent toute activité politique, 
en ayant pleineuent conscience decette nécessité . C'est 
le grand et durable mérite du précédent Ministre de la 
Reichswehr Noske, que d'avoir dès le début, reconnu ce 
principe et de l'avoir confirmé.ksrsxderxiax Ce fut aussi 
le but du Ministre suivant Gessler, qui l'a suivi dans 
cette voie, par conviction intîme ." 

Je parle alors de la composition de la Marine, et 
continue page 4, Tême ligne; c'est peut-être la phrase la 
plus importante : 

" À mon avis, il y a une condition préliminaire pour 
l'opinion du soldat و‎ àsavoir qu'il désire pratiquement 
exercer sa profession و‎ si la Patrie l'y appelle . Des 
gens ne désirant plus jamais la guerre ne peuvent aucune- 
ment devenir des soldats" 

" De cela il ne faut pas en vouloir à la Wermacht, ,si 
elle insuffla à ses soldats un esprit belliqueux, Kon, 
certes, la volonté d'une guerre ou même d'une guerre de 
revanche ou d'une guerre d'agression que l'opinion géné- 
rale de tous les Allemands considèreraient comme criminel- 
le, mais la volonté de défendre la Patrie, les armes à la 
main, en cas de nécessité  ", 

de passe au dernier paragraphe de la page 4 : 

" On doit couprendre, car cela ne ígil ABT respondre 
à l'essence même de la Wermacht, que celle-ci s'efforce 
d'être en mesure de remplir aussi bien que possible sa 


t&che dans les conditions actuelles caractérisées par l'éli- 


minÿation du Traité de Versailles ۷ ۰ 
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J'en viens aux tâches de la petite Marine, page و5‎ 
2ème paragraphe, 6ème ligne : 

" Pensez و‎ je vous prie, à l'étendue des côtes mari- 
times allemandes, de la Mer Baltique et de la Mer du 
Nord, surtout des côtes maritimes prussiennes, qui reste- 
raient exposées aux attaques et au rançonnement même du 
plus petit Etat maritime, si nous ne disposions pas au 
moins dans le cadre du Dictat de Versailles و‎ de forces 
navales, de combats moderne et mobile. Pensez avant 
tout à la situation de la Prusse Orientale, qui dans le 
cas d'une fermeture du corridor serait complètement ré- 
duite aux transports maritimes, de transports qui devraie! 
passer directement sous le feu des points d'appui des 
Nations étrangères, et qui par conséquent, serait extr$- 
mement menacés en temps de guerre و‎ © même rendus 
impossible si nous ne disposions pas de navires capables 
de combats ." 

" Souvenez-vous encore, je vous en prie, des rapports 
que nous avons reçus £u sujet de l'impression qu'ont fai- 
tes les visites de nos croiseurs-écoles, et de notre 

où 

flotte à l'Etranger, zzxx la tenue exemplaire des équi- 
pages a fait conclure, déjà en 1922, à l'amélioration 
de la situation intérieure dans le Reich , ce qui a servi 
d'une manière considérable le prestige du Reich àlle- 
mand " ۰ 

Voici pour ce discours ه‎ 

le Présidént . - Vous passez maintenant à un autre 


sujet, nous pourrions peut-être suspendre . 


L'AUDIENCE EST SUSPENDUE DE L5H.255 à L6 H. 
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15 mai 1946 
19$ à 7 h. 


DR STRMFRSe. A propos de "les guerres d'agression 
sont un crime" que vous avez prononcée event le pecte Kellog 
dens l'été 1928, je veux vous demander encore ceci : ‘este ce 
que ce principe qui dominait en vous en 1978 est testé le vôtre 


pendent tout le temps de votre direction de la Marine ? 
Re= Bien entendu: 


Qe- En lieisonevec le Traité de Versailles, je voudrais 
meintenent présenter une déclaration sous serment, plus facile 
à Tire qu'à ócrire.Il s'agit de leffidevit, II, du Vice-Apirel 
du Vice-Amipel Lohmann, document n° 8, Livre de Document l,pe 
39, 


Je voudrais pour l'informetiondu Tribunel, pour qu'il 
n'y ait pes de melentendu ,attiré sonattention sur le felt que 
l'Amirsl Lohmann n'e rien à voir avec le commendant Lohmann qui 
fut si célèbre pendent les vingt dernières ennóes , en liaison 


avec les infractions eu Traité de Versailles. 


Le commendant Lohmenn dont il a ótó question à un mo- 
ment donné est mort et n'a rien à voir avec le Vice-Aniral 


Lohmann enretreite, qii a fait cette dócleretion sous serment. 


que 
Je veux également rappeler au Tribunel/le ces de 
1'autre Lohmenn a été réglé avant 1928, c'est-à-dire event même 


que l'emirel Roeder 205 entré en fonction. 
Je cite la déclaration de Lohmenn eu p ragrephe 1. 


LE PRESIDENT. - Est-ce que vous ne vouliez pas 


eppeler l'emirel Lohmenn comme témoin ? 
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DR STEVERS, = Non, je ne l'avais pas cité comme 
témoin,meis je lui ai demandé une dócleretion sous serment.Le 
Ministère Public britannique a déclaré être d'accord pour cet 
effidevit, و‎ meis enraison des nombreux points soulevés demander‘ 
hàxemuzx à ce que l'amiral Lohmann soit contre interrogé. à un 


moment donné; et s'erranceront pour cela ayec moi. 


LE FRASTDENT.- Vous n'evez pes besoin de lire 


tout,dceci ? 


Re - Non, non, je n'en 61 pas l'intention, Je voué: 
028135 simplement faire observer qu'il s'agit ici du document 
Roeder, n? 8 à la pe 39. Je voudrais simplement donner lecture 


de l'alinéa qui porte le numéro le 


" Etat domperetif entre les constructions neva - 
" les que l'Allemagne aveit le droit d'entreprendre dans le 
cadre du Traité de Verseilles, -'Allemegne eveit droit dens le 
Trdtó de Versyilles de construire 8 cuirassés. L'Allemagne n'en 
construisit cependant que 7., à savoir, le "Deutschlend", l'Ami- 
ral Scheer", et le "Gref Spee". 

"L'Allemagne sv&it le droit de corstruire 8 
croiseurs; elle n'en a construit cependant que 6, à sevoir : 


le و‎ le و‎ ۵ 


" L'Allemagne avait le droit selonle Treité de 
Versailles de construire 32 destroyeurs ou torpilleurs. L'Alleme 


gne construisit 12 destroyeurs et eucun torpilleur” 


Pour terminer, en somme l'Allemagne 8988 en 
eucune façon utilisé les possibilités qui lui éteient données pe: 


le Traité de Versailles dans sa reconstruction de 15 Merine. Pui: 


je vous demender de prendre positionà ce sujet. 





DT 


L.Ce 3 
15 mei 1946 
15 à 1:16 he 


Re = C'est parfaitement correct. En soi, 1 
est étonnent de penser que le Traits de 763011168 dens cette 
période a été utilisé avec une si faible mesure qu'onme l'a repro- 
ché, c'est-à-dire le Gouvernement National Socielistes Meis, on 
ne teneit pes compte en me feisent ce reproche que le gouvernement 
du moment, n'était pes désireux de nous accorder des beteaux et 
qu'il fallait oue nous comb at ti ons pour pouvoir les construire. 
Les autorisations de construction qui nous étaient données en ma- 
tière de construction navale n'étaient absolument pes en liaison 
avec des violetions du Treité de Verseilles, et nous nous bornions 
à assurer une misérable défense côtière. Meis je reviendrei encore 


à ce document 132. 


Qe -bDonc, l'Allemagne n'a pasutilisé toutes les 
possibilités du Traité de Versailles, meis d'eutre pert, il res- 
sort des documents produits per le Ministère Public que dens d'eau 
tres domaines vous aviez commis des infrections au Traité de Ver- 
5 511169۰ Je voudrais vous parler de certsihes choses qui ont 5 
évoquées avec beaucoup de précision per le Ministère Public, meis 
je vouireis commencer par traiter unreproche générel sur ces faits, 

derrière 
c'est-à-dire sur ces infractions qui ont été faites aux le dos du 
Reichtek et du Gouvernement du Reich. Est-ce jue ces reproches sont 
justifiéés ? 

Re- En aucune façon. Ce n'est 0۲ و28 9 51 ه‎ 10۳ 16 
je devins chef de la Marine ellemende que je puis considérer de 
me part une r esponsabilfté quelconque; meis tout ce qui pricède 
ne me concerne pase Lorsque je vias à Berlin le Lohmann que vus 
evez mentionné tout à l'heure avait déjà sonces réglé, et le Mi- 

Groener, 


nistre de la Guerre/lorsque des révélations furent faitessur ce 


ces, evait ordonné tent à le Marine qu'à l'Armée de Terre, de lui 


faire pert de toutes les infractions qui étaient en cours et 1 
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bece 4 LL 
H0567 — 0093 
avait déclaré qu'il elleit traiter de toutes ces questions ۶ 
le Colonel Von Sejleicher qui était son conseiller politiques: 
Meis ces effeires de liquidation éteient encore en cours lorsque 


je suis errivé à mon commendeuent. 


En octobre 1929,1e Ministre de la Guerre avait 
déjà pris la décision de soumettre eu Gouvernement du Reich di- 
rectement toutes les éventuelles infrections eu Traité de Ver- 
sailles À ce moment là, le Gouvernement avait pour membre 
Stresemann; entre autres. En tout cas 11 estimait ne plus pouvoir 
porter seul cette respons 0111 ۰ Per conséquent, le 18 octobre 
comme je l'eveis mis eu courent de ces affaires, il convoqué 
unconseil de cebinet auquel le chef de l'armóe de Tetee et moi- 
même, ainsi que quelques chefs de service des deux edministretions 
fümes convoqués, et eu cours de ce conseil de Cabinet devant 
l'ensemble des Ministres, le Générel Heil et moi firent un ex- 
oosó sincère et complet des infractions qui existaient dens 1 ' 
Armée et dens le Merinee 

Le Gouvernement Mueller-?evering-Stresememn prit 

eux infrect ions 

sxsuxx lors cette responsebilité/dens une pleine mesure ٠ dé- 
gegeent ainsi le Ministère de le Guerre du Reich, meis qui de- 
meurtit responsable de 1 10۰ Nous devions feire un repport 
au Mi istre de la Guerre du Reich de tout ce qui allait se fai- 
re, et nous n'evions plus le droit de prendre une initiative 
quelconque ultórieuremente Le Ministre de la Guerre du Reich 
éleborait les affaires en collaboration avec le Ministre de 
1'Intérieur du Reich, Severine qui nous indiquait les besoins 


dens les différents domaines. 


Qe - Au cours de ce conseil de Cabinet, vous et 


le Générel Heil avez donné une liste des petites infrections ? 


Re - Pespfeitemente 
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Qe- Ést-ce que par suite le Gouvernement vous a 


déclaré "C'est nous qui en repnons les responsebilitó".? 
Re- Parfaitement. 


Qe - Est-ce que dens les années suivantes vous evez 


agi encommunauté de vue avec le Gouvernement du Reich ? 


R. - Out, le Ministre de la Guerre, üroener, 
était particulièrement susceptible sur ce point. Il awit des 
fonds Secrets. Il en disposait , et 11 teneit essentiellement 
à tout savoir, et à tout approuver, le ces óchóent,. C'est ainsi 


seulement qu'il eutorisait certains scies. 


En ce qui concerne le Reichteg, je n'avais ab- 
solument rien à faire. Les chefs militaires n'eveient pes le 
droit de traiter de pareilles choses 6 les memtres du Relch- 
tege, mais cheque rappr t avec le Reichtag,éteit feit à travers 
le Ministre de la Guerre du Reich ou sur son ordre par le Colon 
nel Von Sehleicher. Je n'ai jemeis so ngó à passer outre à la 
volonté du Reichtage Je ne 5 perler evec les membres 

du Reichteg que dens le cadre de le Commi.sion de l'Armée, oú 
atil pouveit arriver que je me trouve à côté du Ministre de 
le Guerre pour fournir certaines explications dens le cadre de 


ses dócleretions à lui. 


Qe - Per conséquent, à partir de 1928, c'est- 
à-dire de votre entrée en forc tion, 41 n'y avait plus la 
moindre action secrète à l'intérieur de 8 Marine sens appro- 


bation du Gouvernement du Reich ? 


Re - Sens epprobation du Ministre de la Guerre, 
rien n'était possible. Il y avait un budget qui nous $tait 


accordé exactement comme kxtzuiriXasxaurire tous les autres 








H0567 - 5‏ ظ 


LeCe 6 
15 mei 1946 
15 à 16 h. 


w 


Qe, Te voudrais prier le Tribunal à ce propos 
de hien vouloir prendre connaissance du document Roeder n3 ۰ 
C'est un extrait de la Constitution du Reich qui se trouve à 
lepe 10.du Livre de Document l. Stil vous plait, regerdez à Xz 


l'erticle 50. 


" Tous les dófrets et ordonnances du président 
du Reich, compris ceux qui ont trait à le Whermecht, nécessi- 
tent pour etre valable le contre seing du Chencelier du Reich 
ou du Ministre du Reich compétent. Per cet acte de contreseing 


le responsebilité est acceptée. 


Voilà le principe constitutionnel selonlequel 
881355815 le Gouvernement Mueller-Severing-Stresemenn. en octobre 
1928? Une pertie importente de le reconstruction de le Merine 
cons isteit en ce que des veisseeux de ligne surennóá furent trans- 
formés en croiseurs et mu 2721881873 renouvelés. Je me permets à 
ce propos de soumettre au Tribunal le document Roeder n? 7, Li- 
vre de document 10025۰ À propos de ce document, 11 s'agit de 
ce nu‘on & appelé le plande remplacement des constructions na- 
vales. Ce plan de remplecement des constructions navales fut 
comme le dégage le .م‎ 24 du Livre de Document , c'est-à-dire 


sous le Livre ?,prósentó à le suite d'une motion du Reichs ag. 


Je me permets d'ettirer l'ettention du Tri =- 
bunel dens ce document au chiffre 3 qui se trouve à le 4۵ 
d'ofi1 se dégege que le Plen de la Heconstructionnevele voit 
le construction de trois nouveaux cuirassés; et d'eutre pert, 
que ees constructions pouvaient s'étendre jusqu'à l'ennée 1958 


Pleise à la Cour, ce chiffre est important, et cele perle feit 


fortuit qu'en 193% 0286156 un plan qui s'étendeit jusqu'en 8 
d'attaque. ۹ 
unique quant à ses 12562510284 Je pense due le Ministère publ ic 
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D'eceordere qu'un pereilplen n'e rien à faire avec un plan 


de guerre d'agression: 


Le présentation du plen,Monsieur le Éémoin 
fut faite, n'est-ce pas, à trevers le Gouvernement du Reich 
et c'est vous qui evez élaboré les travaux préparatoires en 
conséquence . Il s'egit per conséquent d'un plan qui devait 
s'étendre jusqu'en 1959, 2815 est-ce que dens les autres années 


les choses ont été faites de meme ? 


Re - Ce plan eveit été soumis et accepté per 
le Reichstag,meis wexr chaque bateau à construire £i devait 
figurer dens le budget de l'ennée financière, et 3۳8514 les 
crédits ne deveient être accordés en consequence que pour 1" 


année oú le construction devait “etre commencées Donc, chaque 


construction cdeveit se faire en accord étroit avec le Reichsteg 





et le Gouvernement du Reich. 


Qe - D'autre part, à prbpos de plan de rem- 
placement des constructions navales, je voudreis sttirer l'at- 
tention du Tribunel sur deux points, notemment sur un document 
qui se trouye à la 26, et je demanderai à la Cour de bien 
vouloir prendre conneissence du contenu de ce document. Je voue 
drais attirer l'attention sur le feit du grend âge de tous les 
vaisseaux de ligne, et sur le nécessité urgente de leur rena- 
v ellement, de leur rejeunissemente Le plen de remplecement de 
construction navele,est,vous le verrez, à la pe 27 du Livre 
de Document. Il est mentionné expréssement que dens se séance 
du 18 Juin 19°9, le Reichstag dócideit d edemender au Couverne- 
ment un projet de plen de reconstruction échelonnée Ce plen de 
rempl&cement des constructions naveles exprime, et cele 6 été 


expliqué par la Gazette de Franckfort du 15 aot 1929, qu'un 


cuirassé ne pouvait pas avoir de valeur que s'il óteit membre 
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d'une escedre. Le Gazette de Frenekfort, comme on le sait était 
le dernkr journal allemand qui fût resté independemment à 868 
des autres journeux qui furent interdits per le dictature na- 
tionele socialiste dens un decret de plus en plus grand. Je 
puis également indiquer qu'à le ۰ 29, ily ع‎ une phrase que je 


voudrais citer ici : 


"Le construction de cuirassés sere le plus pós- 
sible óchelonnóe de manière à obtenir une activité continue 
dens les chantiers de la Marine è Wilhelmshaven.Le période 
idéele de construction devr it comporter trois ens environ. Il 
S'ecisseit surtout d'occuper des gens le plus longtemps possi- 
ble et d'étendre pour cele le construction sur une 6 
extremement longue.Je voudreis simplement ione Mm 
mi&isxznzex prendre connaissance d'un extrait de la p. 3 و0‎ 1 
treit eux frais de construction pour les cuiressés. Il s'agit 
de freis s'ólevent à environ 75 millions de merkse 

Je voudreis également insister là-dessus par 
ce que là uassi onpeut prouver qu'iln'y & pes eu inf rection au 
Traité de Versailles. Enfin, je voudreis égelement insister sur 


cette phrese.Il s'agit de l'emploi de le Whermecht. Je cite : 


" Pour la Whermecht du Reich xx allemand les 
" possibilités d'intervention suiventes entrent en ligne de 
" compte 3 la Whermecht ellemende sert à le défense des frontiè 
" res et à leprotection de le paix, défense pour le ces où une 
* pertie de notre territoire nous serait enlevé, d éfense de la 
" neutrelitó en ces de conflit, défenséxpaux 1 212 25 071 6 


n x£riimxiexmuabraxkmrriivirm entre tiers." 


Il ayait été dit préalablement que les 


possibilitós d'intervention des diffórentes brenches du Trait 
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tó ..... Je prósente à ce propos un document qui porte le 
n° l, pe 1 et 3, art.191. Il s'agit du grief que l'Allemegne 
aurait feit des trensform tions de ccnstruction à l'encontre 


du Treité de Verseillese 


L'arte 191 est ainsi conçu : " Il est interdit 
n à l'Allemegne de construire ou d'ecquérir des b'etiments 


sous-merins meme pour les besoins de son commerce”. 


Etant donné les feits,la Merine s'edressé à 
u” = trme qui s'occupait de cons:ruction de sous-mari ns dans 
les Peys-Bas; et à ce propos j'ai une question à vous poser im- 
médiatement, meis je crois qu'il sereit peut-être plus simple 
que je donne lecture d'un passage de l'effidevit Lohmann qui 
porte le chiffre l. et aue je présente à la Cour sous le numéro 
1, Yivre de Document; pe 4,R&eder Exhibit n? ?, Je voudrais 
donner lecture d'un court elinée sous le chiffre L. 

Je cite :" après le Traité de Versutlles, 
"l'Allemagne n'avait le droit ni de construire,ni d'ecquérir 
" des sous-merins. La Karine s'intéresse à le firm N.V. Inge- 
nieurs Kentoor Voor Scheepsbouw,qui óteit étebli à Le Haye, qui 
s'ótebli n juillet 1922, afinde rester toujours au courant 
de la construction de modèles des sous-merins. On avait l'inten. 
tion d'exploiter les expériences acquises èu profit de le ita- 
rine allemende qui plus tard, si les discussions au sujet du 
Treité de Versailles, qui étaient en cours éteient rapportées, 
et ei onpermettait de nouveau “u Reich Allemend le cons truction 
de Sous-merins. En outre, la Marine voulait former dens cette 
même intention unpetit noyau de personnel technique. La firme 


2011 88288156 était un simple bureeu de construction. 


Pleise à la Cour, je voudrais pééaleblement 
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Xxxxxxxxxxxxx ettirer l'attentiondu Tribunal sur le fait 
qu'il s'est produit ici une faute de “traduction. Le mot "bureau 
de Konstruktion" a été traduit en angleis per le mot "consiruc- 
tion" et "construction" signifie "bow) en ellemend. Ge n'était 
pes un bureau de construction proprement dit.Dans 18 mesure 015 
je suis bien informé le mot 048 “cons truction" devait être tra- 


duit par "dessin". 
C'est un point importent pour le défense: 
Je cite :" 


"Le premier sous-merin ellemend fut mis en service 
" le 29 Juin 1935 après ونان‎ l'on eut comrencé à promulguer 4 
en série 
" le fabrication de pièces détach$ées/pour la constructiondes 


sous-marins ۴ 


Je reppelle qu'au moment ^e le mise en service 
du ler sous-marin, l'accord neval germano-angleis existait 
déjà et que les constructions de sous-marins ont St entreprises 
à le suite de cet eccord. Je demande si cet exposé de 1' Amiral 


Lohmenn est exact ? 
Re - Perfeitement, il est conforme eux faits. 


Qe - J'en viens meintenent au document du Xinist?re 
Public 441 U.93.47;UB 175۰ Vous le trouverez eu Livre de Docu- 
ment 10 à le pe 22.; document de la DPélégetion britenniquee Il 
s'ezit d'un écrit de 1938 à propos des betesux rapides. 


LE PRESIDENTe - Est-ce que cele se trowe dans 





le document 10-A,ou dens le Livre de Document 10 ? 


Dens le Livre 06 Document,n? 10, 





c'est-à-dire dens l'encien livre de document. 
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LE PRESIDENT. - Ke crois qu'ily a une erreur dans 


la numérotetion des 8 ۰ 
DR SIEMERSe = Je m'excuse, Monsieur le Président, 
les chiffres m'ont été donnés ici. 


LE PRESIDENT. - C'est có-rrect dans les autres 


livres d- Document 


DR STEMERS, - L'armement torpille des bateaux 
rapides n'avait pas été expressement autorisé per le Treitó de 
Verseilles;, c'est pourquoi on vous en feit grief. Est-ce ou'il 
s'agit ici à propos de cette infrection uniquement des 5 beteeux 


repidement mentionnés dens ce document” 


Re - Parfaitement. Il s'agissait de 5 bateeux 
que nous evions demandés dens le plen de remplacement comme 


átent des bete-ux gerde-côte et qui n'óteient pas ermés. 
Qe -Quel Str it le tonnage de ces bateaux 7 


Re - Pes eu-dessus de 40 tonnes, peut- etre beeucoup 


moins. 


Qe- Et ily a eu encore d'autres bateaux de cette 


Sorte construits sous le juridiction du Treité de Versailles? 


Re - Je ne peux pes le dire avec assurance ; entout 


caseas il n'y avait pes d'eutres bateaux ermés. 


Qe - Perdon, c'est ce que je veux dire, de bateaux 


? 2155ماع 


Re- None Il se trouvait que nous evions le droit 
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de construire 16 à 20 torpilleurs,meis untorpilleur est de 
200 tonnes et àäcette époque 1 à on ne pouvait pas le cons- 
truire sous une forme utilisable à ceuse de le question des 
moteurs,et à ceuse de le question de 8 2818511163. Pour 
cette raison nous evons renoncé à la construction de ces 
torpilleurs et nous avons conservé toute une quantité de 
vieux torpilleurs du 19° siècle enservice efin de pouvoir 
exercer les équipages au moyen de ces batesuxe Il n'était 
pa- question de combattre eyed de pareils bateaux و‎ on ne 
l'eureit pu; meis durent ce temps, nous voulions 57018 des 
beteeux de combat cepebles de se bettre en ces de fermeture 
de la Mer Beltique.J'ordonnai que ces bateaux ۰8۵-5 
fussent équipés de façon à avoir des tubes lence-torpilles 
à leur bord; mais dans cette ennée 2 od nous espérions 
pouvoir aller plus loin gr ace à la Conférence du Peserme- 
ment, &fin de pes empirer notre situation per des infrac- 
tions ouvertes, il n'y eut qu'un ۵ ermó qu'on expé- 
rimenteit et ensuite je faisais enlever l'ermement du ۰ 
pour le remettre sur un autre 

de facon/èce au'il n'y eut à le foi qu'un seul bateau 6 ۰ 
et ke moment de donner l'ordre de mettre des tubes l&nce- 
torpilles sur tous les beteeux maux ne devait venir que si 
la Commissionde Contrôle nous y eutorisait, C'est ce que je 


dis dens le numórb ذرة‎ le phrase finale de ce document. 


Qe - Maintenant, je voudrais éteblir que vous 
aviez l'eutorisetion de construire des 50511161175 و16 و‎ 
d'un tonnage total de 2300 tonnes et que finelement vous 
n'evez construir que des beteeux de 200 tonnes, n'est-ce 
pes ? 

R.- Parfaitemente 


Qe - Per consequent le grief exprimé per 
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le phrase qui vous est reprochée par le Ministère Publie, 

est le feit aue vous n'avez pas voulu &jouter les bateeux 
our feire le total imposés 

repides &uxtorpilleurs Î vous n'ayez pes fait cela d'une 

feconsecrète, meis vous evez soumis votre projet eux commis- 


sions de Contr ole compétent ? 


Q 
Re- Parfaitement ə 


Qe = J'en viens maintenant à undocument 
extrêmement importent oue le Ministère Publie a produit, à 
sevoir,le document n° 32 1.5.56. Ce document se trouve dans 
le volume de document 10-A,p.XX 8, c'est-à-ûire dans le nou- 
vesu livre de document. Dans cette liste, و‎ 025 383 
toutes les infractions à la dete du K 9 septembre 1933. Le 
Ministère Public insiste avec raison sur le feit que cet 

Public 

ensemble est très complet, et le Ministère ۵2۳8۴118 812 A 
présenté son point de vue ,bien que je puisse prouver je 
crois qu'il s'agit de choses minimes. Je voudreis prendre 
position vis à vis des différents points invoques dens ces 
documents. 

L'infrection n° 1 se repporte à 1 '8:63- 
dent de mines qui aveient $tó 66060۳0589 et l'infrection n°2 
porte : la commission aveit eutorisé 1660 mines 5225013137 
meis le fait est que l'Allemagne possédeit 3675 mines, c'est 
à-dire environ 2000 mines de trop. 

Je vous prie de dire à le Cour dens quel 


le mesure cette infraction qui existe incontesteblement peut 


evoir d'importence 5 


Re = Je voudreis dire event tout que 


A cette liste a ótó préparée pour notre représentent de 


la Merine à la Conférence du “esarmement &fin que celui-ci 
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eu ses Of res faits fussent mentionnés puisse fournir des 
explicetions nécesseires. Voilà pourquoi elle est aussi dó- 
teillée. bien qu'elle ne contienne en réelité que des faits 
insignifients pour la plupert. D'eutre pert, je voudreis 8> 
jouter ce que j'ai déjà dit tout à l'heure sur les degers 
d'une etteque de le part de 18 Pologne.Je voudreis dire 

que le situation politique faisait que nous aviohs des crein- 
tes quent à une entreprise éventuelle de la Pologne et que 
celle-ci aurait un certain soutienf maritime quelle pour- 
rait obtenir éventuellement de le pert de la Frence et iue 
des b at$ments de guerre francais qui à cette époque se 
rendsient souvent en Pologne, dans le port dé 00218 au- 
rait pu par Xa«x$zkk agir contre nos ports. Pour cette rei- 
son nous tenions à pouvoir défendre l'entrée de la Mer Bal- 
tique par une protectionde mines. Cela avait pour nous une 
grosse importence.Voilà pourquoi nous avons commis e ette 
infrection efinde pouvoir tout au moins défendre les dó- 
troit et les fermer qui servaient d'entrée à le ler Balti- 
que,ce qui evidemment ne pouveit être possible que pour un 
certein temps. On aurait pu avec ces mines ne fermer qu'un 
espece de 27 miles merines et d'autre pert, on eureit pu 
fermer une partie de le baie de Dentzig à l'int;rieur de la- 


quelle se trouvait ou une p&rtie de Belt &ureit 


ou “etre bloquée. On voulait vraiment poser plusieurs ran- 
góes de mines , qui ne pouveient ètre efficeces que pendent 
un certein temps. Done, il s'agissait ici d'une défense très 
nette, mais en tout ces d'une infraction eu nombre de mines 
qui nous étaient eccordées per le Traité qui 35815 78 


en vizueur . à ce moment là. 


Qe = Tout à l'heure au moment oú vous avez 


parlé de 27 mikes marines, vous pensiez au nombre de mire و‎ 








23000 OUI 


15 8 16 he 


dont äisposaient officiellement les Allemands. Vous n'avez 
pes tenu compte de l'excédent venent comme infrection des 


stipulations, n'est-ce pes ^? 
Re - Non, il s'agissait du chiffre officiel 


Qe - Il a ét: dit ici à titre de compa- 
raison que du 66۷5 britannique dans la première guerre mone 
diale, dens la Mer du Nord, environ 400 à 450.000 mines 


eve ient ótó posées. Est-ce que ce chiffre est concordant ? 


Re - Oui, il est à peu près correct,meis 


je ne peux pas le dire eactement. 


qe - Il s'agit simplement 6 "indiquer l'or- 


dre de grandeur de cechiffre. 


Une autre question plus brève $ est-il 
exect que l'ame eérienne,sous la direction du Meréchel 
30 à 50,000 
Goerinz eit employó/ 3608 mines pour essayer de miner un 


seul port britenniqde ? est-ce que vous le sevez ? 


Re = Oui, j'ei entendu ce ehiffre/ Main- 
tenant nous errivons à le seconde infrection. Il s'agit du 
stockage continuel de canons pour la région de la Mer du 
Nird et pour des batteries d'ertilleris en Baltique. Il 
s'egit idi de 96 pièces . Il s'agit en réalité de 6 و‎ 
canons,de 90 petites pièces,n'est-ce pas ? et de 6 de grands 


celibres. Pourriez-vous me parler de cela brièvement: 


Re = Il s'agit là d'une infraction abso- 
lument minime assurément. Nous devions avoir une assez 
grende quentitó de pièces sur les côtes de la Mer du Nord: 
Ejréelité, sur le Mer Baltique la côte était assez nue, as- 


s ez démunie de pièces d'ertillerie. Nous evions le plus 


grend intér et à ce moment là à fermer la Mer duxN@rxxxxx 
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8511510116٠ Pour œtte raisonnous avons mis des mgm&auxxqui 
cenots qui eureient dû être placés sur le Côte de le Mer du 
Nord,meis qui eveient été envoyés sur le côte Belti.ue 

en vue de réparations; nous les avons maintenus pendant 
assez longtemps sur les côtes de le Mer Beltique afin de 
pouvoir parer à l'éventualité d'une attaque enMer Baltique: 
et afin de pouvoir les utiliser plus terd. Le Mer du Nord 
possédait une assez grande 011525156 de canons, mais nous 
voulions également pouvoir défendre le ces échéant la Mer 


Baltique. Telle était la neture de l'infrection. 


Re - Il s'agissait donc d'un déplacement de 
le Mer au Nord à la Mer Baltique’. 
8 
R.- Perfeitement,un simple déplacement" 

Qe -D'autre pert, on vous reproche égelement 
gous le chiffre 3 le non destruction de canots qui sure ient 
pu etre utilisés per de nouveaux bàátiments.Il s'agit là 
d'untotel de 99;cenons dont les 10 plus grends étaient de 


48 em. Voulez-vous prendre position à cet égard. 


Re - Lorsque nous eróions de nouveaux canorn& 
notemnent pour le cuirassé Deutschland nous avions des 
6/20 8 em. ou pour le "Eeutschlsnád",nous avions des cenons 
de 48/15 em. Il fellait donc que nous renoncions à d'autres 
canons que nous evions effectivement remis pourdestruction 
à l'armée de "erre, et nous optimes une quittance à ce sujet 
Nous egons eu connaissance officiellement de la destruction 
de ces pièces. Meis onnous fit connaitre que ces pièces n'as 


2 


valent pes été effectivement d ótruites, par l' Armée de lerre 


et qu'exception faite de ces 10/48 elles aveient été utili- 


sées pour l' Armement de fortifications 011111 conviendreit de 











ااا 55 


15 mai 1946 
15 à 16 h. 


créer mk qu'ences d'attaque étant donné que l'Agmée de 


Terre ne possédsit pes une sale pièce de cette taille. 


Qe - Je voudrais préciser dens l'oróáre du 
temps qu'il s'était agi d'un feit qui certainement a précéds 


de beaucoup votre entrée enfonce tion comme chef de la Marine.» 


Re à Oui, cela s'est produit entre 1919 et 
1925 ۰ Entout cas moi-même on ne m'a pas consulté sur ces 


CES ه‎ 


©. = Ence qui concerne le chiffre 4 c'est 
trés simple :" 
" Deviation des places situ$es par l' Entente 


pour lat disposition des batteries côtières". 


Re - Oui, jusqu'à le guerre mondiale les 
betteries lourdes et les batteries moyennes aussi étaient 
disposées très étroitement l'une à côté de l'autre, et à 
t'intérieur des batteries les pièces 3۷616۴81 disposées 


trés étroi ement l'une contre l'autres 


Après l'expérience de le première guerre 
mondiele on décidé d'exposer les pièces lourdes et moyennes 
à l'intérieur des batteries afin qu'un Seul coup ne puisse 
dtruire 1" ensemble des pièces qui se trouvaient dens 
la betterie.Pour cette reison, ces batteries moyennes 
nous les ayons espacées.C'est pourquoi elles ne se trou- 
vaient plus exactement sur les emplacements oú le Traité 


de Versailles les 87215 découvertes. 


Qe = Est-ce jue ces choses n'ont pês 
été  immódietement &ccordós per les Commi ss ionsde Con- 


trole à un moment donné ? 
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Re - Je ne peux pes le dire perce jw je n'ai 
pes essisté à ces pourparlers techniques avec les Commissions 


de Contr" e. 


de - Le chiffre 5 traite de plateformes en 
béton de batteries d'ertillerie et de megesins de munitions 
de ^D.C.^A. Il s'abit là de nouvesu de dópl&cement de ter- 
rainse On avait placé ces “6ه 1856م‎ 0265 sur d'autres ter- 


reins que l'entente n'en vait dócidá. 


Re - Non, ce n'est pas parfeitement claire 
Nous voulions placer nos batteries de ۰6۰۸۰ là od elles 
nous eurelent ót$ particulièrement utiles et o nous eurions 
pu les utiliser و‎ alors que les commissions estimatent qu' el- 
les ne devaient pes être plecées sur les endroits que nous 
avions choisi. C'est pourquoi nous avons laissé les batteries 
de 180.4. aux endroits of elles étaient. Nous avons prépa 
ré en d'autres lieux des emplacements de caractère provisoire 
efinde pouvoir en ces d'une attaque é'un ennemi, installer 
le ces échéent des pièces de D.C. Ae pour étre utilisées zfin 
avec le plus d'efficacité possible. 


fondat ions 
Re - Il s'agit donc simplement de قزمتت‎ 


en vue d'une batterie de ۰0۰۸۰ ET simplement de tirs de 


défense éventuelle ? 
Re - Oui, uniquement de fondet ions» 


Qe - Il s'agit également de fondations dans 
lerógion de Kiel ? | 


Re = ba région de Kiel éteit absolument dó- 


nudée de fondetions de pièces d'artillerie, et cele pe reeque 
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le région de Kiel n'était pes défendu du tout. et c'est 
pourquoi les commissions eveient interdit de placer des bat- 
teries dens cette région. Meis afin de pouvoir le eas óchó- 
ent y insteller des pièces, nous y construisimes également 


des fondat ions. 


Qe = Le Ministère Public a parlé également 
du calibre des batteries d'artillerie, sous larubrique n° 


7 et on nous en 8 feit également grief. 


Re -Oui* Il est dit qu'à la place de pièces 
d'un celibre de 6/15 on a construit des pièces de 3/17 
Cele veut dire simplement que les pièces gk ainsi numér o= 
tóes étaient pernises, m:is il esttrès douteux que sur le 
cote ces pièces de 6/L5 ne vel ient pes beaucoup mieux que 


les 7 


Qe - Te vois exactement qu'il s'agit tou 
fwxaesx jours de moins de pièces que ce qu'onnous avait 
accordé. Au lieu de 6 pièces de 15,11 s'agit de 3 pièces 
de 17., et le calibre 55818 plus grend de 2 cm. 


Ensuite 11 s'egit du chiffre 8, l'erme- 
ment ded dragueurs de mines. Il 8 ' 86153 815 de vieux dra- 
gueurs de mines qui en ces d'une attaque en mer Baltique 
v8ient pour but de rechercher des mines et aussi de con- 
tr'oler les mines que nous avions posé pour fermer les 
dótroits de la Mer Beltique.Pour cette raison, nous arons 
donné des mitrailleuses de 320125853 0-50 و‎ et une pièce 


de 10.5 cm, mais c'est un ermement minime. 


Qe- Le chiffre 9. Je crois que nous pou- 
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vois le liquider très rapidement. 11 s'agit de 6 bateaux 


repides et de 8 bateaux drsgueurs de mines. 


Re - Oui, 11 y a également des cenots lence- 


torpilles sur ces ۲ ۰ 


Le chiffre 10, Etablissement de batteries de 
D.C.A,. Est-ce qu'iky a vraiment là une infrection eu 


Traité ? 


Re. Il s'agissait de batteries de D.C.A 
évidemment, meis 11 s'agissait simplement d'en placer dans 
le voisinage de gernisons o* il y avait des casernes 0 
nos hommes et nous voulions evois une occesion de pouvoir 
leur mont rer et de faire l'exercice fe au moyen de ces 
pièces de ۰0۰۸0 et c'est pourquoi on les a plecées dens 
le voisinege de ces casernes, mais nous n'evions pas l'ins 
tention de les utiliser en ces de défense.C'était de l'ex- 
ercice; 1l s'agisseit d'une question d'opportunité pour 


l'instruction des hommes. 


Qs - Nous arrivons au chiffre ll. و‎ 


v 


Re Ces ces individuels deviennent de plus 


en plus ridicules. 


Qe - Je regrette,Monsieur le Grand Amirel, 
nous sommes obligés de passer ces cas en revue.Je crois que 
c'est nécessaire pour que le Ministère Public connaisse 
exactement notre position vis à vis de tous les points du 
protocole, notemment pour fonder le vérecits de vos tentati- 


ves vis à vis de toutes ces infractions» 


Nous &rrivons maintenant à le betterde de 


Friedruechsort. Il s'agissait de donner des coups de canons 
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pour seluer les beteaux étrangers qui entreient en rede et 
les bateaux étrangers tireient fes coups de cenons.Nous 
evions l'obligetion courtoise d'y répondre et voilà pourquoi 
nous avions étebli un canon hors d'usage. Onnous avait accor- 
dé une pièce de 7.7. Il n'était même pas question de tirer un 
obus,meis simplement de tirer en blanc.Nous avions considéré 
comme utile و‎ $tent donné qu'ily avait là des fondations en 
vue d'une batterie par exemple de 7.7 d'utiliser l'endroit: 
et cela se place avant l'époque od je suis entró en fonc- 


tions. 


LZ 
LEP RESIDENT. - Nous allons suspendre l'audience. 


(be De s'ejourne jusquàu 16 mei 1946 
à 10 h* 








